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Homme lué en 
traversant la 
roule No 2

LANORAIK 'MB ) - Un ci- 
loyen de Montréal. M \Jirhe! 
Daenese, ti2 ans, du ftKC Mar­
seilles, a ete victime d'un acci­
dent de la route, face au Res­
taurant Adam, ou il était aile se 
procurer des liqueurs douces 

M Dagnese traversait la mu­
te so 2 reto im ml à sa 
lorsqu'il a ete violemment heur­
te par une auto conduite par M 
François Aubuchon. du tfit nu 
Collese, Berthicrville 

T,'ambulance Bernard I anm\ 
H» Berthters le a •••irr-. dia-c 
mont transporté la victime à 
1 hôpital Notre-namr rie Mont 
n al M nagnese a succombe à 
ses blessures quelques heures 
apres l'accidcnt 

Les constatations ont été fai­
tes par l'agent Jean-Marc l.e- 
may. de la Sûreté du Québec, 
de Berthierviî’e.

C'était le deuxième accident 
mortel en autant de jours, sur 
La route No 2, et dans la même 
municipalité, soit Lanoraie

CE FRAGMENT DE MINERAI contient une 
teneur plus que considerable de me 11 
provient d un terrain appartenant a M. 
Benoit Lacoursière, de St-Aiexis-des-

Monfs, comte de Maskinonge. Cer'ains 
specimens ont jusqu'à 30 e* même 35 
pour cent de minerai pur.

Sur remplacement de l'ancien Château de Blois

Un hôtel de 175 chambres bientôt 
construit au coût de $2,500,000

par Claude HEROUX

TROIS’RTV IKRKS 9 
Apres des années de tergi­
versations, de faux espoirs 
et de projets avortes, il 
n'est pas temeratre d'affir­
mer que les Trifluviens et 
les Madelinois ont fini de 
pleurer sur les ruines des 
hôtels Château de Rlois et 
St-Maunce.

En effet, un groupe de 
financiers montréalais qui 
ont rencontré son honneur 
le maire René Matteau, 
hier après-midi, à l’hôtel

de ville, en compagnie de 
M. .1 R Langlois, presi­
dent de la compagnie d’im­
meuble .1 B. Langlois de 
Trois-Rivières. annonce­
ront officiellement lors 
d’une conférence de presse 
donnée le 14 novembre 
prochain qu'ils érigeront 
un hôtel de 175 chambres 
sur l'emplacement du dé­
funt Château de Blois sur 
la rue Laviolette.

Bien que le premier ma­
gistrat de notre ville se 
soit refuse a tout commen­

taire mît le sujet, il a ete 
possible a certains journa­
listes do percer le mur de 
l’indiscrétion et d’appren­
dre que les travaux de 
construction commence­
ront au mois de février 
1069 et que l’édifice de 
quatre otages en plus de 
deux otages souterrains de 
stationnement pourra être 
ouvert au public a l'ete de 
1970. 11 sera possible de 
garer 200 véhicules

La journée du 14 no­
vembre marquera un tour­

nant dans la 
que de notre 
financiers de 
canadienne v 
gnor un ront 

Voir Un )

Entre St-Poulin et St-Alexis-des-Monts

Découverte de riches 
gisements de minerai

par Maurice BELANO

ST \LEX1S DES MONTS La partie nord-ouest 
du comte de Maskmongé, compte a coup sûr, de 
considerables et riches gisement- de minerai, tant de 
cuivre que de zinc.

La preuve en a été fournie, alors que je me suis 
rendu visiter le proprietaire de ces gisements, qui se

situent dan' le vecteur Ouest de la route 44. entre St- 
Paulin et St-Alexis-des-Monts.

Et la correspondance du ministère des Richesses 
naturelles du Quebec démontré, en effet, la riche 
teneur de ces échantillons et dont le document offi­
ciel était 'igné par MM. Henri Boileau, chimiste-en- 
chef et Charles-A Olivier, le directeur

Alors qup la teneur en "pure­
té du minerai, en ce qui con­
cerne le zine est normalement 
bonne a 4 5 pour cent, des 
échantillons faisaient R fi.5 pour 
rent

Ou cuivre en abondance

Quant aux gisements de cui­
vre ils sont aussi des plus ri­
ches et les filons ' rouges" -ont 
suivis et nombreux parmi les 
pièces que possédait ie pro- 
prietaire de res terrain' M Re 
nnit Lacour&iere. du 3.31 St-Mati­
nee. aux Pins Rouges, a St-Ale- 
\is-des-Vonts

Les démarches, effectuées 
par ce dernier, ont démontré 
l'intérêt pris par des compa­

gnies don! les activités deman­
dent ce metal.

Quant a M Lacoursiere. il est 
journalier, et tout au cours de 
l'été dernier, comme il y avait 
beaucoup de mouches dans le 
bois, je me suis fait guide pour 
le Club Sl-Bernard"

Ce "précieux” actif, dans le 
comte de Maskmongé, a une 
longueur de deux milles sur une

a
y trouve et du cuivre et du zinc, 
en grande quantité, et riche' a 
l'examen

La couche de minerai de zinc 
est assez épaisse et des plus va­
lables, alors que la teneur, en 
certains endroits, marque jus­
qu'à 23 pour cent.

Quant aux couches de cuivre,

elles sont minces, mais de beau­
coup plus fournies" Elles at­
teignent. en pureté de minerai, 
jusqu a 30 pour cent

C'est donc dire que ce pro­
priétaire de gisements miniers, 
age de 49 ans. est très fier de ce 
domaine, qu i! a d'ailleurs com­
mence a forer, mais avec des 
instruments rudimentaires, il va 
sans dire Le tout repose la 
dans la montagne et les re- 
cherrhes qut durent depuis plus 
de deux ans et demi donnent 
beaucoup d espoir a Vf Lacour­
sière

Si l'on sen remet a la lettre 
du ministère de Richesses Na­
turelles 'annexe ''E"\ et en 
provenance de LHôtel du Gou­

vernement donc officielle en 
date du 29 octobre 1968, on est 
d'avis que cette montagne recè­
le une richesse des plus promet­
teuses, en richesses minières

De plus. M. Lacoursiere a ces 
"daims : concessions1 bien en- 
registrées et il a bon espoir que 
des développements importants 
r* -ulteront en ce qui a trait au 

. .
gisements miniers de haute te­
neur. tant pour le zinc que pour 
ie cuivre

Definitivement, cet endroit 
contient une des grosses mi­
nes" a être mtse en projet et 
activités, avec les plus riches 
depots, non seulement, dans le 
comté et la région, mais dans 
tout le Quebec, semble-t-il.

Les travaux d'amenagement du tronçon 
de la Transquebecoise vont bon train

Fils.
partie
ment

vie rrnnnmi- 
nte. car 1rs 
la Métropole 
iendront sl­
at par lequel

TROIS-RIVIERES 1R N ; - 
Les travaux de construction du 
premier tronçon nord de la 
Transquébecmse vont bon train 

Ces travaux commencés le 7 
octobre se prolongeront une 
bonne partir de Vhivrr pour 
è’re complètes au début de l'ete 
B9

Le ministère de 'a Voirie du 
Quebec a accordé le contrat au 
mon',int de $548 mille dollars a 
la compagnie Page Cons! ruction 
de Trois-Rîv icres Les sous-con­
tractants son!: Plamondon et 

le Grand'Mere pour une 
des travaux de terrassr- 
et Clément Ricard de 

Trois-Rivières-Ouest pour du 
terrassement et du déboise­
ment

Ce premier tronçon aura une 
longueur de 3 milles et un quart, 
soit du pont de Trois-Rivières 
jusqu au Boul Raymond Plus 
tard, la Transquébécoise doit 
être prolongée jusqu a Shawini- 
gan, Grand'Mere et La Tuque 
pour aboutir a Chibougamou 

I>e ministère de la Voirie de­
mande présentement des sou- 
mssiort' pour la construction 
d'un premier tronçon d une Ion 
gueur de quatre milles du côte 
sud du Sl-Laurent Ce premier 
tronçon reliera le pont de Trois. 
Rivieres a la roule Tr.msrana- 
diennr

1 es tra> aux en murs

la route transquebecoise consis­
tent en du déboisement et du 
terrassement L'entrepreneur 
procédera des cet automne a la 
pose des ponceaux sur les ca­
naux de drainage des eaux d# 
surface La fe.idation inférieure 
de la route sera composée de

granulaire l'ne clô'ure
*pra see qui délimitera le ter-
rain provincia! de ceux qui ap-
partirnnent aux autres propr?- 
tairrs

Le oours d'eau Lacer’e. près
df la v oie terree du C P R er
en voie d'être creusé et agrandi

De source officielle, nous 
axons appris que 1 bon Yves 
Gabias Ministre des Institutions 
financienes. compagnies et coo­
peratives et depute de Trois-Ri­
vières. a Vassemblee Legislati­
ve a fait des pressions auprès 
du ministre de la Voirie, i'hon. 
Fernand Lafontaine, pour qu'u­
ne autorisation dans ce sens soit 
adressée dès cere semaine au 
proprietaire de>. bâtiment' en

Les hommes

De V1 a 70 hommes som affec­
tes aux travaux de terrasse­
ment et de debo: .■.çmer.‘ Le per­
sonnel emplov e actuellement, 
comprend sur ou' des opéra­
teurs de mach'.ner.e lourde pour 
’c terrassemen' et des bûche­
rons pour les tra aux de déboi­
sement Au printemps, des nu- 
vners-journaher' seront égale- 
me"' embauches

cours par i< 
Construction p 
lion du premier

llemept en 
rise Page

pour recevoir les eaux de surfa­
ce de la route transquebécoise

Viaduc

Eventuellement, un viaduc se­
ra érigé sous la voie de la Côte 
Richelieu qu. part du Boul St- 
Jean vers la Terrasse Duver- 
nay Ce v iariuc permettra aux 
automobilistes de passer sous 
ce'te voie routière quand ils cm 
prunteront la transquébecmse

Retard

La marche des travaux ptocè- 
dr scion la rcdule mais un léger 
retard est cause par des bâti- 
men's dont ie proprietaire at­
tend encore l'autorisation du dé- 
parlement ries expropriation' 
pour faire le demolissage et In 
déménagement Ces batiments 
sont engrs sur les terrain ac­
quis par le ministère de la Voi­
rie pour la construction de ce

A Trois-Rivieres-Ouest

Augmentation du 
nombre des accidents

onçon-nnrd de tronçon de

par Jean-Paul ARSENACLT

TROIS-RIVIERES OUEST - 
Le •‘•.recteur de 'a Sûreté muni­
cipale de Trois-Rîv leres-Oues' a 
présenté ie rapport mensuel de 
'on department au gerant de 
la ville. M Marc Tessier Sur 
ce rappor. on constate que mal­
heureusement le nombre d'ac­
cidents augmente considérable­
ment dan' les limi’es de notre 
ville-soeur

De fait, ie rapport du diree- 
teur De'iardtns mentionne vingt 
ont! sions a . cours du seul nio s 
d octobre Vuss-, a date, le nom- 
h''f ri accidfr.’> pour :'^8 
se de 55 relui de Lan dernier à

a même pe-iode c de *0 pour 
la même date en i9éô C'est 
rv,- dire que le nombre de col- 

- — va . •ntinueüenwnt en

rf* :n iique que

vin.;' cn;l. v '*r‘ 
des dommage 
a SM.00 
de ^49,17 p; 
qu*' Passe en

Accusé de vol sur la personne w»- - ■y’**^**x.'. '"N

Jean-Guy Lebel est libère 
dès son enquête préliminaire

TROIS-RIVIERES (.1 P A > — 
Jean-Guy Lebel de Trois Rivie­
res a subi hier, son enquête pré­
liminaire devant le juge Manu­
re Langlois de la Cour des Ses­
sions de la Paix. I-e jeune hom­
me de vingt-neuf «ns répondait 
a une accusation de vol sur la 
personne d'un quinquagénaire 
de notre ville, vol qui aurait eu 
lieu À proximité de St-Grégoire, 
plus précisément au cimetière 
de l'endroit

Après avoir entendu les repré- 
aentations et interrogatoires du 
procureur de la Couronne et de 
l'avocat en défense. Me Gilles 
Gauthier, le président du tribu­
nal a dec.été que la preuve fai­
te contre le provenu n'était pas 
auffjsanle pour l'inculper de 
l'acctisafion portée contre lui. 
En conséquence. Jean-Guy Le- 
hel a été libéré de cette plainte 
de vol.

Vre magistral* tourné* des

grands dims semble être À l'ori­
gine de la plainte qui etail por­
tée contre le prévenu 1/obcl En 
effet, le 19 avril, lies huit heures 
de l'avant-midi, l'accuse et le 
plaignant se seraient rencontrés 
dans une taverne de Trois Ri­
vières Après les consomma­
tions "d'usage”, une sérié d'ar­
rêts plus ou moins prolongés ont 
été faits par les concernés de 
cette cause, h un nombre res­
pectable d'établissements licen­
ciés de la ville

D'une pari, le quinquagénai­
re, qui reprochait hier, à son 
compagnon de l'avoir pratique­
ment force a "payer la traite”, 
a témoigne qu'on l'avait amené 
sur la rive Sud. tout près rie St- 
Grcgoire au nmetiere de celte 
localité, A cet endroit, il ne fut 
pas questions de prier pour I# 
salut des chers disparus, car se­
lon la deposition de la présumé*

victime on l'aurait alors *oula 
ge d'une somme d'environ 
$.35 00 avant qu'il ne se .«auve a 
travers les champs

La déposition précédente était 
celle du plaignant Colle de l'ac­
cuse, corrobore par un témoin 
qui faisail partie du groupe con­
cerné. ressemble à quelques 
points près à la première Tou­
tefois, les questions du procu­
reur de la défense Me Gilles 
Gauthier ont (ait dire au témoin 
principal, de même qu'à l'aecii- 
sc lui-méme. que la courte ex­
cursion sur la rive Sud n'avait 
jamais eu beu

Apres les représentations, le 
juge l^inglois a fait remarquer 
que st relie cause avait été en­
tendue par un jury le moindre­
ment au courant du droit, il ne 
fait aucun doute que la plainte 
ne serait pas maintenue ("est 
précisément ce qu'il a lui-même 
faû en liberani le prévenu

ÜNlA.#

«' ' Cti

!uit par fa 
59 voitures 

dans les 
’ la somme 
lels s élève 
e moyenne 
cuie impli- 

ne s'acis- 
s,. t que de dommages a la pro- 
p-e‘c malheureusement, ces

ro dcT.çe pas a la règle et dix- 
-eot per^'ores on* été rappor­
tées bicnsees dans hui! des colli­
sions De ce nombre, huit eon- 
duisatent des voitures, huit 
égaient *out simplement passa­
gers e: un piéton a aussi subi 
des blessures

l/es causes de ces acctden's 
son' très variées, toutefois cel­
les qu: -eviennent le plus sou­
vent à 'a -tirface sont dans l'or­
dre suivre de trop près le vehL 

p-.-. -de-- et omission de 
coder le passage

Plaintes rte vols

La Sùrcr municipale de 
Trois-R vjeres-Ouest a enregis­
tré quinze plaintes de vols re­
présentant des valeurs rappor­
tées de $4.899 "S les enquévs 
•"••nées par 'es represen‘ar's d* 
'ordre ont permis le classement 

de deux plaintes et les valeurs 
r ■ V' • se eh en* a $2 - 
540 00

Voir Vugmentatmn nage 36
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IA COMPAGNIE PAGE CONSTRUCTION. DE TROIS RIVIE­
RES procédé ocfuellement q Ici construction d un tronçon 
de ,1 Tronsquebecoise Ce premier tronçon debu'e o 'O

Photo Ro and Le-''' ■ e 
sortie du pont de Trois Rivieres en direction du Bou 
Raymond Sur ce'te photo, une vue des travaux en cours
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Recomptage
judiciaire

MONTREAL «PC - U c»b- 
duUt der«U A U main© de La- 
fl©che. M Gâ*!nn G«b©il. a dé­
cidé d© réclamer devant les tri­
bunaux un recomptage judiciai­
re des votes, à la suite du scru­
tin de dimanche

M Gobeil a annoncé sa deci­
sion dans une allocuLon pror.' n- 
cee a l'issue du décompté offi­
ciel des votes et de la proclama­
tion des élus, lundi à midi, à 
l'hotel de ville.

M Gobeil a été défait par le 
maire aortant, M Gérard Phi­
lippe. La majorité de ce der­
nier, réduit* cependant: 47 voix 
11 ) a eu 167 bulletins rejetés

Le candidat battu croit donc 
que la proportion des bulletins 
annulés est trop forte compara­
tivement au nombre des votants 
qui ont fait connaître leur choix. 
C'est dans une proportion de 10 
p c. que les bulletins ont été re­
jetés. Selon M Gobeil, c'est 
anormal et il croit pouvoir récu­
pérer plusieurs votes en sa fa­
veur à la suit© du recomptage 
judiciaire.
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■ ■inri~ rtmteme T\5TK*TH ee 
eenrt k tone lee reenpeoem am reo-

(Photo Roland Lemire)

Bâtiments de ferme qui devront disparaitre
LES BATIMENTS DE FERME qui apparaissent sur la photo ci-dessus Jean XXIII. Le proprietaire de ces bâtiments attend la permission do
devront être démolis ou déménagés pour permettre le passage de la ministère de la Vaine pour dégager le passage de la route.
Troasquebeco'se en d'rection du Bout. Raymond à partir du Bout.

plQlicJtinelU

Plusieurs Klwaniens du Cop-de lo-Madeleine ont Ins­
crit o leur agenda "Expo 70 à Osaka", et cela a la suite 
d'un film très invitant et qu. promet aux intéresses, un 
voyage magnifique au pays du soleil levant Ce film o et© 
présenté pour la première fois dans la région, par Ma- 
gloire Gagnon, le plu» japonais des canadiens de CHIN 
Ce film est en etincelantes couleurs et sera présenté ou 
grand public trifluvien, |eudi au Centre Culture^ de Trois- 

Rivières.

c’est I 
un

secret I

La lampe-étude Collège
fournit ('éclairage nécessaire
pour tous travaux . 
exigeant une attention soutenue
_______ ______ J
Louiseville a reçu la vinte 

d'un sportif qui a déjà ©te 
fort connu dan» la Maurice 
et qui demeure maintenant 
à Sept-lle», où il est profes­
seur de mathématiques. Il 
s agit de M. Leopold Leiièvre 
qui a longtemps enseigne 
dans les principales villes de 
la Mauricie, alors qu’il ©tait 
membre d une communauté 
religieuse et qui a eu comme 
''élèves", aux premier» rudi­
ments du hockey, des étoi­
les, telles que Jacques Plan­
te, Gerry Desaulmers, Jac­
ques Dolbec, Marcel e* Clau­
de Pronovost, Marcel Paillé, 
a Shawinigan. Point n est 
besoin de dire que le hockey 
a été l’un des sujet» discutés 
lors de cette rencontre.

le premier ministre Jean- 
Jacques Bertrand a annonce 
hier, la nomination de Me 
Emile Tourigny, c.r., au sein 
de la commission de la Fonc­
tion publique. Ce*te nomina­
tion prend effet à partir du 
1er novembre. Me Tourigny 
était depuis 1966, conseiller 
juridique au cabinet du pre­
mier ministre et conseiller 
spécial du Conseil législatif. 
Le nouveau membre de la 
Commission de la Fonction 
publique a fait ses études 
primaires au couvent des 
Filles cfe Jésus à Trois-Riviè­
res, de même que son cours 
classique au Séminaire St- 
Joseph. Il est bachelier-est- 
arts et licencié en Droit de 
l'Universit© laval.

MOI !
J'Bimerais bien ce/à suivre un bon Cours sur la 
Personnalité. Je realise çue / en ai besoin, que je ne 
profite pas de tous mes talents, que je pourrais 
avoir une vie mieux réussie, etc.

MAIS
Je suis bien trop gêné, timide, nerveux Je suis né 
pour un petit pain. J'ai le trac, et j'ai peur, etc...

ALORS
Si vous etes satisfait de cette situation, ne 
venez pas a notre Cours sur la Personnalité Au 
contraire, si vous désirez que ça change et 
vivre pleinement votre vie eu lieu de la subir, 
venez nous voir, et constatez par vous-même de 
l'efficacité de notre Méthode et joignez vous au 
16e GROUPE à suivre ce cours a Trois-Rivières.

Notre devise: Aider sans exploiter.

LE COURS COMPORTE: 12 SOIREES
Une "Démonstration gratuite''

Dix (10) leçons régulières - 1 par semaine 

Un# "ONZIÈME'' leçon spéciale et gratuite 

Prix *45.00 comptant ou 10 leçons a *5 00 

Prix spécial pour couples mariés.
Aucun contrat a signer.

Nul solliciteur ne vous importunera

RENDEZ-VOUS 

CE SOIR 6 nov. 8 h.

SALLE NOTRE-DAME

RUE STE-JULIE TROIS-RIVIÈRES
(Facilite de stationnement) 

Renseignements - Te!.- 374-7218

INSTITUT DES LOISIRS CULTURELS Enr.
WAN BERGERON - Dir.-Adjoint

A Trois-Rfvières-Ouest

Ecartant les théories du MSA-RIN, la Chambre de Commerce 
de Trois-Rivières-Ouest suggère un fédéralisme rajeuni

TROIS-RIVIERES-Ol’EST 
9 La Chambre de Commerce de 
Trois-Rivières-Ouest, a proposé 
un amendement au rapport du 
comité provincial sur les problè­
mes de la Constitution, lors de 
sa dermere assemblée générale 
qui avait lieu à la salle Duver- 
nay.

L'amendement a été proposé 
dans ce sens que le comité pro­
vincial de la Chambre de Com­
merce écarte dans son rapport 
les théories du M5A-RIN sur le 
séparatisme et étudie plutôt un

ANNONCE

ils apprennent 
à penser 
avant de 
dépenser

Des collégiens enquêtent sur 
le prix des voitures d’occa­
sion, apprennent à calculer le 
coût du financement, à dé­
masquer les pièges de la publi­
cité mensongère—et cela, dans 
le cadre de leurs matières sco­
laires. Sélection du Reader’s 
Digest de novembre vous parle 
d'une école secondaire des 
Etats-Unis qui offre aux 
élèves un cours de formation 
du consommateur. Grâce à cet 
enseignement, des étudiants 
— et leurs parents — savent 
comment obtenir davantage 
pour leur argent Achetez 
Sélection aujourd’hui!

fédéralisme rajeuni.
Le rapport qui doit être adop- 

•e a l'échelle provinciale en dé­
cembre n'a qu'un aspect écono­
mique

Ce rapport a été fait par le 
comité provincial après une étu­
de qui portait sur trois options 
constitutionnelles le fédéralis­
me. la souveraineté-association, 
l'mdepecdance.

La Chambre de Commerce de 
Trois-Rivieres-Ouest a propose 
cet amendement en considérant 
que les partis a tendance sépa­
ratiste, le MSA et le RIN, n e- 
xistent plus et que la parti Qué­
bécois récemment formé na 
pas encore de programme poli­
tique défini

Les membres de la Chambre 
rie Commerce ont décidé de pro­
poser cet amendement à la sui­
te d'un panel et de nombreuses 
discussions.

Les panelistes étaient M. 
Edouard Massé qui a parlé des 
conséquences des options consti­
tutionnelles sur le secteur privé 
de l'économie; M. Claude Mas­
son, qui a traité des conséquen­
ces des options constitutionnel-

NOTAIRE

LIONEL MARTIN
B A LL l

Licencie en droit

153. rue Leviolette T R

375-7733

les sur le niveau de vie des d- de l'économie chent en effet, au comité d'a- d'y remédier
toyens du Québec et M. Daniel De plus, une lacune « été voir démontré que le Quebec a Une cinquantaine de membres
Poisson qui a parlé des consé- trouvée au rapport du comité un niveau plus bas que la participaient a ce panel dont a
quences des options constitu- provincial Les membres de la moyenne au Canada, mais de modérateur était M Andre Ca-
tionnelles sur les secteur public Chambre de Commerce repro- n avoir suggéré aucun moyen ron.
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FERNAND BENOIT, PROP.

ST-LOmS-DE-FRANCE - TEL.: 378-1732
ECONOMISEZ EN PROFITANT DE NOS SPÉCIAUX CETTE SEMAINE

BOEUF DE L’OUEST
A . boeuf
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|
STEAK 7Q
DE LARD / Zf
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79e
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BACON WILSIL «9«

FOIE de VEAU
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SAUCISSE
HOT DOG

WLSIL ,,Qe
paquet 1 th J j

oeufs 'W fwar
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SPÉCIAUX POUR CONGELATEURS
f) uno j «œ1 i oSt

^aV635c|,h49< 40e
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5,b, 39e BANANES

Ib 10*SALADE
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Livraison gratuite a Trois Rivieres Trois-Rivieres-Ouest - Cap de la Madeleine et environs

LA CHAMBRE DE COMMERCE de Trois Riv eres-Ouest 
propose que tes théorie» du MSA RIN sur I© separot »me 
soient écartées en faveur d un fédéra isme raieuni et que 
le rapport du comité sur les problème» conîtitutionne » 
ioiî amendé en ce sens. De gauche a droite, M. André

Dans l'annonce des vendeurs Esso parue 
samedi dernier, il aurait fallu hre. non pas 
Beaulieu Esso Service, mais

BANLIEU ESSO SERVICE
7710 NOTRE DAME OUEST

Trois Rivieres Ouest 375-9522

i -OUALITE
-SATISFACTION ABSOLUE 
PRIX COMPÉTITIFS

LE PRESTIGE. .

I
I

1460. Notre-Dame T-R. Tel : 374-5364

Photo Ro and Lemire)

Caron, président, M Dame Poijjon, vice-président, M 
Edouard Masse, charge du corn te sur le» affaire» muni- 
cipa es et M Claude Masson.

Les chiropraticiens veulent 
engager le dialogue avec 
les compagnies d'assurances

TROIS RIVIERES 'RM) _ 
Le Dr Marcel Noel a donné une
importante conférence de pres­
se sur un mémoire que vient de 
publier la Corporation Profes­
sionnelle de Chiropraticien* du 
Québec Le but primordial de ce 
mémoire est de faire reconnaî­
tre les services professionnels 
du chiropraticien par les com­
pagnies d'assurance accident- 
maladie qui opèrent dans la 
province de Québec,

Sur 225 compagnies d'assu­
rance accident-maladie au Qué­
bec 30 compagnies environ ac­
ceptent les réclamations tandis 
que dans sept provinces cana­
diennes, où la chiropratique est 
légalisée la grande majorité des 
compagnies accordent ce privi­
lège l^s raison de ce refus 
viendraient d'un manque de lé- 
gislat'on approprié, d'une certai­
ne confusion au sein de la pro­
fession, et surtout de l'inftltra- 
lion d'un grand nombre d'in­
compétents qui se disent chi*o- 
praticiens apres des études plus 
ou moins sérieuses

C'est pourquoi, pour juger de 
la comp'-'ence des Chiroprati­
ciens du Québec, la C P C Q. 
s appuie sur des critères indé­
pendants d'elle-méme et recon­
nus internationalement l^s 

doivent être diplftm »

de collèges accrédités et avoir 
fait des études complères répar­
ties sur quatre années accadé- 
miques de neuf mois chacune

Ces membres sérieux et com­
pétents sont prêts à rencontrer

Dr Mortel Noel

,•?**" si

les représentants des compa­
gnies d'assurance afin denta- 
mer un dialogue susceptible de 
modifier leur attitude le mé­
moire poursuit en affirmant que 
de plus en plus, le public de­
mande et exige même qu'une 
clause chiropratique soit inclus© 
dans les contrat d'assurance- 
maladie
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CETTE PIECE OUI SEMBLE UN CAILLOU, rst pn fo>t du sérail l'un dr<. endroits, tont ou Quebec qu au Canada,
mmerai qui contient une haute teneur de cuivre et ce ou on y reieve un qualité et une quantité aussi étonnan­

tes

Homme tué en 
traversant la 
route No 2

LANORAIE Vf: 
toy en de Montréal. M Michel 
Dagnose, ans, du 8402 Mar­
seilles. a etc victime d'un acci­
dent de la route, face au Res­
taurant Adam, ou il était aile se 
procurer des liqueurs douces 

M Dagnese traversait la rou­
te No 2. retournant a sa voiture, 
lorsqu'il a rtc violemment heur­
te par une auto conduite par M 
François Aubuchon. du !ft! Du 
College. Itcrthierulle 

L’ambulance Bernard I.annix. 
de Rerthierulle a immediate 
ment transporté !a victime i 

Wipita Notre-Dame. de Mont­
réal M Dagne.M a su< ombe a 
ses blessures quelques heures 
apres l'accident 

Les constatations ont été fai­
tes par l'agent Jean-Marc Le- 
may, de la Sùrcte du Québec, 
de Berthierville 

C'était le deuxieme accident 
mortel en autant de jours, sur 
U route No 2, et dans la même 
municipalité, soit Lanoraie.

-...sé'*

CE FRAGMENT DE MINERAI contient une Monts, comte de Moskinongé Cer’oins 
teneur plus que considerable de zinc. Il spécimens ont jusqu a 30 et même 35 
provient d'un terrain appartenant a M. pour cent de minerai pur 
Benoit Lacoursière. de St-Aiexis-des-

Sur l'emplacement de l'ancien Château de 8/ois

Un hotel de 175 chambres bientôt 
construit au coût de $2,500,000

Entre St-Paulin et St-Alexis-des-Monts

Découverte de riches 
gisements de minerai

par Maurice BELAND
ST-ALEX1S DES MONTS — La partie nord-ouest 

du comte de Maskinongé. compte a coup sûr. de 
considerables et riches gisements de minerai, tant de 
cuivre que de zinc.

La preuve en a ete fournie, alors que je me suis 
rendu visiter le proprietaire de ces gisements, qui se

situent dans le secteur Ouest de la route 44, entre St- 
Paulin et St-Alexis-des-Monts.

Et la correspondance du ministère des Richesses 
naturelles du Quebec démontré, en effet, la riche 
teneur de ces échantillons et dont le document offi­
ciel était signé par MM Henri Boileau, chimiste-en- 
chef et Charles-A Olivier, le directeur

Alors que la ten ur en "pure­
té ' du minerai, en ce qui con­
cerne le zinc est normalement 
bonne a 4 5 pour cent, des 
échantillons faisaient 8 85 pour 
cent.

Du cuivre en abondance

Quant aux gisements de cui­
vre, ils sont aussi des plus ri­
ches et les filons "rouges” sont 
suivis et nombreux parmi les 
pièces que possédait le pro­
prietaire de ees terrains. 51 Be­
noit Lacoursiere. du 331 St-Mau 
nce. aux Pins Rouges a St-Ale- 
xis-des-Monts

Les démarches, effectuées 
par ce dernier, ont démontré 
l'intérét pris par des compa­

gnies dont les activités deman­
dent ce métal.

Quant a 5! Lacoursière il est 
journalier, et tout au cours de 
l'ete dernier comme "il y avait 
beaucoup de mouches dans le 
bois, je me suis fait guide pour 
le Club St-Bernard 

Ce précieux'' actif, dans le 
comte de Maskinongé a une 
longueur de deux milles sur une

a
y trouve et du cuivre et du zinc 
en grande quantité, ci riches, a 
l'examen

La couche de minerai de zmc 
est assez épaisse et des plus va­
lables. alors que la teneur, en 
certains endroits, marque jus­
qu'à 23 pour cent 

Quant aux couches de cuivre.

elles sont minces mais de beau­
coup plus "fournies " Elles at­
teignent. en pureté de minerai, 
jusqu'à 30 pour cent

C'est donc dire que ce pro­
prietaire de gisements miniers 
âge de 49 ans. est très fier de ce 
domaine qu'il a d'ailleurs com­
mence a forer, mais avec des 
msiruments rudimentaires, il va 
sans dire. Le tout repose la 
dans la montagne et les re­
cherches qui durent depuis plus 
de deux ans et demi donnent 
beaucoup d espoir a M Lacour­
siere

Si l'on sen remet a la lettre 
du mimstere de Richesses Na­
turelles annexe "E” et en 
provenance de l'Hote! du Gou­

vernement donc officielle , en 
date du 29 octobre 1988. on est 
d avis que cette montagne rece­
lé une richesse des plus promet­
teuses. en richesses minières.

De plus M Lacoursiere a ces 
Ciaims * concessions bien en­

registrées et il a bon espoir que 
des développements importants 
résulteront en ce qui a trait au 
forage et a l'exploitation de ces 
gisements miniers de haute te­
neur. tant pour le zmc que pour

Definitivement ret endroit 
contient une des grosses ’ mi­
nes” a être mise en projet et 
activités, avec les plus riches 
depots, non seulement, dans le 
comte et la région, mais dans 
tout le Quebec, semble-t-il

Les travaux d'aménagement du tronçon 
de la Transquebecoise vont bon train

TROIS-RIVIERES R N - 
Les travaux de construction du 
premier tronçon nord de la 
Transquebecoise vont bon train

Ces travaux commencés le 7 
octobre se prolongeront une 
bonne partie de Thiver pour 
cire complétés au debut de ' été 
69

Le ministère rie la Voirie du 
Québec a accordé le contrat au 
montant de $348 mille dollars a 
la compagnie Page Construction 
de Trois-Rivières Les sous-con- 
tractants sont; Plamondon et 
Fils, de Grand Mere pour une 
partie des travaux de terrasse­
ment et Clément Pdcard de 
Trois-Rivières-Ouest pour du 
terrassement et du déboise­
ment.

Ce premier tronçon aura une 
longueur de 3 milles et un quart, 
soit du pont de Trois-Rivières 
jusqu'au Roui Raymond Plus 
tard la Transquébécoise doit 
ctc prolongée jusqu’à Shnwini- 
gan Grand'Merc et La Tuque 
pour aboutir a Chibougamou

Le ministère de la Voirie de­
mande présentement des sou­
missions pour la construction 
d'un premier tronçon d une "on- 
gueur de quatre milles du coté 
sud du St-Laurrn» Ce premior 
tronçon reliera le pont de Trois- 
Ri'ierrs a la route Transcana-

la route transquebecoise. consis­
tent en du déboisement et du 
terrassement L'entrepreneur 
procédera des cet automne à la 
pose des ponceaux sur les ca­
naux de drainage des eaux de 
surlace La fondation inférieure 
de la route sera composée de 
rorhe granulaire Vue clôture 
sera poser qui délimitera le ter­
rain prov tncial de ceux qui ap­
partiennent aux autres propné- 
t sire?*

Le cours d'eau Lacerte pros 
de la voie ferree du C P R est
en voie d'être creusé et agrandi 
pour recevoir les eaux de surfa­
ce de la route transquébécoise

Viariu'-

Eventuellement, un viaduc se­
ra érigé sous la voie de la Côte 
Richelieu qui part du Boul. St- 
Jean vers la Terrasse Duver- 
nay Ce viaduc permettra aux 
automobilistes de passer sous 
cette voie routière quand ils eni-

Rrtarri

La marche des travaux procé­
dé scion la cedule mais un leger 
retard est causé par dos bâti­
ments dont le proprietaire at­
tend encore l'autorisation du rie-

De source officielle, nous 
avons appris que Thon Yves 
Gabias Ministre ries Institutions 
financières, compagnies et coo­
peratives et député de Trois-Ri­
vières. a l'assemblée Legislati­
ve a fait des pressions auprès 
du ministre de la Voirie, l'hon, 
Fernand Lafontaine, pour qu'u­
ne autorisation dans ce sens soit 
adressée ries cette semaine au 
proprietaire des bâtiments en 
cause

Les hommes

De 50 a 70 hommes sont affec­
tes aux travaux de terrasse­
ment et de déboisement Le per­
sonnel employé actuellement, 
comprend surtout des opéra­
teurs de machinerie lourde pour 
le terrassement et des bûche­
rons pour les travaux de déboi­
sement Au printemps, des ou­
vriers-journal ^rs seron* egale­
ment embauchés

A Trois-Rivieres-Ouest

Augmentation du
nombre des

par Jcan-F’aul \RSFN U I F

TROIS-RIVIERES OUEST —

accidents
mérre r*r ; xk* 6* dt- 50 pour 
même date cr 19^ C est 

ne dire que !e nombre de col­
ors va continuellement en

.e lof ;-nent prorvr par

e*c r.p’iquees dans les 
* Iis ins c* que la somme 

s v matérie’s s’élève
5 ”v ^2" ' *;rc rnovenne

'o v49.3j par
par Claude HEROUX

TROIS’RIVIERES 9 
Nprf' des annrrs do tergi­
versations, de faux espoirs 
et de projets avortés, il 
n'est pas téméraire d'affir­
mer que les Trifluvtens et 
les Madelinois ont fini de 
pleurer sur les ruines des 
hôtels Château de Blois et 
St-Mauriee.

En effet, un groupe de 
financiers montréalais qui 
ont rencontre son honneur 
le maire René Matteau, 
hier après-midi, à l’hôtel

Accuse de vol sur la

de ville, en compagnie de 
M .1 B Langlois, presi­
dent de la compagnie d'im­
meuble .1 B Langlois de 
Trois-Rivières, annonce­
ront officiellement lors 
d'une conférence de presse 
donnée le 14 novembre 
prochain qu’ils érigeront 
un hôtel de 17f> chambres 
sur l'emplacement du dé­
funt Château de Blois sur 
la rue Laviolette

Bien que le premier ma­
gistrat de notre ville se 
soit refuse a tout commen-

personne

taire sur le sujet, il a été 
possible a certains journa- 
listes de percer le mur de 
l'indiscrétion et d'appren­
dre que les travaux de 
construction commence­
ront au mois de février
1969 et que l’édifice de 
quatre otaues en plus de 
deux otages souterrains de 
stationnement pourra être 
ouvert au public a l'ete de
1970 I! sera possible de 
garer 200 véhicules

La journée du 14 no­
vembre marquera un tour-

Jean-Guy Lebel est libéré 
dés son enquête préliminaire
TnniS-RIVIERFS U r A ' 

Jean-Guy t.i lvr! de Trois Rtv ’c 
rrx a subi hier son onquélr pro- 
litninatrr devant le juge Mauri­
ce Langlois de la Cour des Ses­
sions de la Paix la1 jeune hom­
me do vingt-neuf uns répondait 
à une accusation de vol sur la 
personne d'un quinquagénaire 
de notre ville, vol qui aurait eu 
lieu à proximité de Sl-Grégoire, 
plus précisément au cimetière 
de l'endroit

Après avoir entendu les repré­
sentations et interrogatoires du 
prorirretir de la Couronne et de 
l'avocat en defense. Me Gilles 
Gauthier, le president du tribu­
nal a décrété que la preuve fai 
te contre le prévenu n était pas 
suffisante (Htnr I mculpei de 
l’accusation portée contre lui. 
En conséquence Jean-Gu) Le 
he! a éle liN ie de ci r plaime 
de vol,

t’ne magistrale tout nce des

grand» ducs semble être a l'ori­
gine de la plainte qm était pnr 
tee contre le prévenu la'hel Fn 
effet le 19 avril, des huit heures 
de l'avant-midi, l'accuse et le 
plaignant se seraient rencontres 
dans- une taverne de Trois-Ri­
vières- Après les consomma­
tions "d'usage”, une sene d ar­
rêts plus ou moins prolonges ont 
été faits par les concernes de 
cette cause, à un nombre res­
pectable d'etablissements licen­
ciés de la ville

Dune part, le quinquagenai 
rr qui reprochait hier, a son 
compagnon de l'avoir pratique 
incni forcé a "payer la traite" 
a témoigne qu'on l'avait amené 
sur la rive Sud. tout (mcs de S' 
Grégoire ni cimetière de cette 
loralite A cet endroit, il ne fut 
pas questions de prier pour le 
salut des chers disparus, car se­
lon la deposition de la présumée

victime, on I aurait alors soula­
ge d'une somme d'environ 
$.15 oo avant qu T ne ve sain e a 
travers les champs

La déposition précédente était 
celle du plaignant l'clle de l ae- 
cuso. corrobore par un témoin 
qui faisait partie du croupe con­
cerne. ressemble a quelques 
points près a la premiere Tou­
tefois, les questions du procu­
reur de la defense Me Gilles 
Gauthier ont fait dire au témoin 
principal, de même qu'a l'accu­
se lui-même que la courte ex 
cursion Mir la rive Sud n avait 
jamais eu beu

Vprcs 1rs representations le 
luge Langlois a fait remarque t 
que si cette cause avait ete cn- 
icmluc par un iur> le moindre 
ment au courant du droit, il ne 
fait aucun doute que la plainte 
ne sciait pas maintenue ('est 
précisément ce qu 'l a lui-meme 
fait en libérant le prévenu

nant dans la vie economi­
que de notre cite, car les 
financiers de la Métropole i 
canadienne viendront si­
gner un t outrât par lequel Construction pour la 

\oir I n hôlt . : 3t< lion du premier trnnç

Les tra' aux en cours

Les travaux actucîleme
par entreprise

partemen! ries expropriatmi 
pour faire le demohssage et 
déménagement, l’es bàtimen 
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4/ LE NOUVELLISTE. Drummond ville, mercredi le 6 novembre 1968.

Accusés de possession d'alambic et de 200 gallo ns d'alcool frelaté

La cause des frères Denis est reportée au 12 novembre
K

s'***',,

.'.'«f'i :* è.

ME ROGE9 PaRENTEAU e nouveau 
maire e.v par oc: a-nat:ori de o v e de 
Drummordv, e-5ud lors de a m se en 
nom i ne * on e 25 ec'cere. <e c “e c e- 
cbevin Edgor Rene |-epresen*ant ou s e- 
ge ro 4 qu comme lui, fut e u par 
acc ame^on e même .our On se seu- 
v endro oue v*.e Pa^-enteau avo • e'e

(Photo JPCt
adversaire du mere Mor ssette lors des 

e ect.ons de 1966 alors au fut défait, e* 
que ce**e annee il sollicitait de nouveau 
oppu de a popu ahon, ma s comme le 

mo re M©r se'*e s e*a t re* re a que ques 
ours de la vo*a’ on, Me Pa^en'eau fu* 

e - par acc:ama'ion

■4* m

DRUMMONDMLLE (RG) — Bien que les deux procureurs 
étaient prêts a procéder, le juge Benoit Turmel. juge des Sessions de 
la Paix du district de Drummond, a ajourne les causes des trois 
Denis au prochain terme

En effet, en cour des Sessions de la Paix hier avant- 
midi, alors qu'on était sur le point de commencer le procès de

Claude, Rene et Reynald Denis. I honorable l’urmeh apres avoir 
conféré avec les deux procureurs, soit Me Ml'hel ^)Ui esn^ ^ul 
représentait le demandeur, la Gendarmerie Royale du < anada, 
et Nie Germain Jutras. procureur des accuses, a decide de remet­
tre les causes des defendeurs, accuses de possession d alambic et 
de 200 gallons d'alcool frelate, au prochain terme du 12 novembre

Comrw «n s>e souvient, cette 
cause a connu des rebondisse
monts aussi nombreux qu’innt- 
tendus cos dormeres •emainev

Tout d'abord, le 15 octobre 
dermes Me .lutras as ait decline 
a .lurkiicuon du tribunal dans 

l'affatre parce que l'ajourne­
ment des cause* du 1? septem 
bre n'avait pas oie fait par un 
juge de paix, ce faisant, il aps- 
sa:t selon les dispositions de 
1 article hST. paragraphe ;?B du 
code crimmeî

Ensuite, le 23 novembre, le 
procureur des Denis demandait 
au juge de se récuser retirer > 
des causes, demande par la sui­
te de laquelle Me Jutras a^ait 
eie cité devant le juge pour mé­
pris de cour. L'honorable Tur- 
mel avait ensuite accepté les

explications de Me lutras et de 
son associe Me André Biron

Précisions

V cause de la possibilité de 
mauvaise interpretation de cet­
te citation, le bureau Biron et 
.lutras a tenu a donner quelques 
prédSKxns, et quelques mises au 
point concernant la procédure 
même d outrage au tribunal et 
les moyens de défense qu'ils ont 
utü.ses à l’encontre de cette 
procedure. Voici d'ailleurs ce 
que comporte une telle citation

Voici le caractère tout a fait 
spécial de l'accusation d'outra­
ge au tribunal-

Le juge qui se crat offensé a 
le pouvoir de citer un avocat

pour outrage au t. ibunal et de 
lui demander des explications. 
En tenant compte de ces expli­
cations qui lui sont données, le 
juge doit decider si l'accusation 
qu'il a portée est bien fondée et 
s« l'accuse doit être condamne 
l n acquittement survenant a 'a 
suite d une procedure aussi so­
ciale par le juge même qui a 
porte l'accusation parle par lui- 
méme"

Voici maintenant les préci­
sions qu'ont tenu a appor'er les 
deux p-oeureurs sur la defense 
qu’ils ont utilisée: "Ln avocat a 
le droit de demander la récusa­
tion d'un juge sans être pour 
autant accusé de mépris de 
cour En effet, l'article 234 du 
code de procédure civile, qui

les circonstances en vertu de la 
1m de la preuve au Canada, pre 
voit neuf cas de récusation d un 
juge, notamment lorsqu'il y * 
inimitié capitale entre lui e* 1 ti­
ne <les part es ou s'il y a eu <fe 
va part des menaces depuis 
l'instance ou dans les six mois 
précédent la recusation propo­
sée ou lorsqu'il a intérêt a favo­
riser l'une <fes parties Dans le 
p-esent cas. la récusation avait 
etc demandée S4>us le motif que 
l'honorable juge Tunnel avat 
dit — ne pas apprécier du tout 
le comportement du procureur 
des accusés et que des restric­
tions mentales qu'il faisait l em- 
pèohaient de <iire tout ce qu'il 
pensait. — Ainsi que nous l'a- 
vons souligne au président du 
tribunal, ces nvus n'étaient pas

do,, recomr application dans très précis maux pouvaient lais­

ser entendre que le* deux cas 
de recusation que nous avons 
mentionnés plus haut pouvaient 
recevoir ici application

1,'h'ino -ible juge Turmel en » 
juge autiement et nous respee- 
t<ms sa décision car lui seul 
ctait en mesure de dire ce qu'il 
entendait exactement par le* 
mots qu'il a prononcés à l'au­
dience en <iate <iu 15 octobre 
l'*>8 Nous »v<ms egalement cite 
a l'honorable juge Turmel cer- 
taines decisions jurisprudentiel­
le* qui font autorité en matiéie 
d'outrage au tribunal, notam­
ment la cause Hehect vs Procu­
reur genera! tie la province. 
meme que la cause Lew is Dun­
can"

La cause des trois Denis pour 
la troisième fois, est donc remi­
se. cette fus au 12 novembre

Des dommages de Sî ,200

Une voiture s’arrête 
sur une auto stationnée

DRUMMOND VILLE (JPO - M Laurent Boisvert de 
cette ville, qui demeure sur la rue Cookburn. a eu la 
surprise de sa vie, lundi soir vers 23h 30, lorsqu il 
entendit un bruit de collision d'autos non loin de chez- 
loi. Il s'empressa de se rendre à la fenêtre pour voir ce 
qui se passait et pour constater que son véhicule Dodge 
•'67. qu’il avait stationné devant sa porte, venait d'être 
colüsionné par un automobiliste qui avait quitté les 
lieux, mais qui revint par ’.a suite pour s’enquérir des 
dommages.

Un policier municipal, qui effectuait sa ronde dans le 
secteur, entendit également le bruit de la collision et se 
rendit sur les lieux pour enquêter. H constata qu'il 
s'agissait de Jean-Guy Côte, de cette ville, qui circulait 
du sud au nord sur la rue Cockbum dans une Corvette 
"65 et qui en tentant de tourner vers l’ouest sur la rue 
Heriot, alla donner contre le véhiculé de Boisvert après 
avoir fait demi-tour. Il lui causa des dommages évalués 
a quelque $800 pour en «ubir lui-mème pour environ 
$400 sans toutefois subir de blessures.

■

Photo JPC

,Pno*0 JPC

Le Conseil de Drummondville-Sud
TROiS DES C NO ECHEViNS de Drum- 
mondv H«-Sud, oui siégeaient jur e con- 
se i sortant de c-c-çe e* aui sa -cita enr 
un nouveau manda* aux e ec‘ ans de 
-undi, ent e*e ree us e~ n-é~e ‘e-*ps que 
deux nouveaux venus sag * ce MM. 
Herve Ju*ros c. s ege ■'O 1, Eue ae La- 
force au s ege l'a 2 e* -en- Mc-'"'- "y

au s ege no 5. Les deux autres, le deu- 
x eme a gauche de a photo, M. Marcel 
Sonin au s ège no 2, qui a triomphe du 
coyen au conse , M .Fernando Leblanc, 
e' de M. Emi e Sa* ou s ege ro 6 qui 

3 lutte o M. Froncis Semco pour 
cede* o M Beno:t Lemieux dem ss on- 
-e M Ba* et’ • de-n er o dro te

*a sc

Plusieurs activités sont prevues

Une semaine des Lacordaire pour les 
régions de Victorioville et de Warwick

VICTORIAYILLE F. L 
Dans la semaine du 10 c 
novembre se tiendra la ser 
des Lacnrdi:re sous le pat 
ge des cercles Lacorria.re 
ré g: ms de Victoriaville e 
Warudck.

Diverses activité* son*, 
vues pour cette semaine

Notons le premier jour, 
manche qu'une messe ry* 
aura lieu a 17 heures en 1 i 
S te-Victoire

Ensui'e se tiendra c- 
quet au centre civique a "

— M Joseph Charland. président 
u is national, donnera une conféren- 
iame ce
ora- On procédera a la décoration 
des des membres de 30. 20, 15 et 10 
de années d'abstinence totale On 

compte 70 membres qui seront 
pré- décorés

l'n trophée sera spécialement 
e di- offert a M et Mme Wilfrid Gi- 
imée rard pour leurs 17 années de ser- 
glise \ es au cercle S te-Victoire 

!. nvita*ion ou promesse d'hon- 
ba**- ur se fera au milieu de la 
h 30 —fuse I! y aura 21 nouveaux

La vie du public en danger

Yvon Vincent condamné a 
Arthabaska après l'avoir 
été a Drummondville

arthabaska
Yvon Vincent < mparais 
Arthabaska, hier, devant e :>■ 
Yvon Sirois. sous l'accusa’ on 
d'avoir le 4 a i* dcrn.er a S- 
Clothilde, éle négliger' dans a 
mise en service d un véhicule- 
moteur

Après entente avec le priv-u- 
rcur de la Couronne. Me Ray­
mond Beaudet, 3e procureur de 
Vincent Me Jean-lymis Pr* . < n- 
cher, obtint que la nature de 
l'infraction soit changée dans 
son texte L'accusation de con­
duce dangereuse était am- mo­
difiée en une d'avoir conduit un 
véhicule moteur dans un endroi' 
public de façon a mettre en 
danger le public. Me Beaudet 
accepta ce changement en con­
sidérant le fait que le d'h' -e. 
proebé s etait déroute den« une

l

* ir d hêtel Le prévenu pla.d» 
c. -ne coupable à cette nouvelle 
f -mulation d'accusation

Avant que le juge prononce la 
xcr’ence. on fait remarquer que 
depuis la dafe ou Vincent é'ait 
i.'rusé de cette affaire, a Ste- 
Clothilde, il avait été condamné 
'4 Drummondville à $150 d'a- 
mende et les frais, et que son 
permis lui avait été enlevé pour 
six mois, après qu’il fut reconnu 
coupable de conduite en état 
d ébriété

I* juge sirois déclara qu'il 
< isidérait comme très gra’.e. 
Icx délits ou la vie du public 
e’ait mise en danger C'est 
pourquoi il condamna Vincen* a 
% on et les frais et hu fit inter­
diction de conduire un véhicule 
automobile pendant aix mou A 
défaut de paiement, il devra 
purger deux mois de prison

membres qu se—;• initié»
Au cours de la so:r*e. 1! y au­

ra darse a*, ec orchestre Le 
maître de cérémonie cera nul 
autre que M. Gaston Girouard

Historique

C'est à la suite d'une lettre du 
Pere Jacquement que M Ro­
bert As‘el! décida la fondation 
de cet organisme a Victoriavil­
le

La première assemblée s'est 
tenue le 30 nc’obre 193R Les 
principaux membres fondateurs 
furent MM Astell. J -E Le- 
compte A. Cormeau, H Four­
nier.

M Joseph Désilets, notaire, 
agissait alors comme xecre»aire 
du cercle. On retrouvait comme 
aumêmer l'abbé Rémi Allard, 
vicaire a Ste-Victoirr Quelques 
personnalités bien connues dans 
la ville en faisaient déjà parti» 
Signalons M Oscar Fecteau. pe­
re Sarto Gagné. Armand Des- 
ha*nais. M Mme Germain 
S»-Pi»rre, M Emilio Patry

Aujourd'hui. !» conseil Ste- 
Victoire est sous la présidence 
de M Roland Beaudoin

Ruts

Les buts des Lacordaire de­
meurent une aide aux buveurs 
en difficulté et leur réhabilita­
tion, aussi une lutte contre l'ex- 
ces.

Les nouvelles règles de ’Asso­
ciation Lacordaire stipulent que 
le membre ne doit prendre au­
cune boisson II peut cependant 
en garder, en offrir et en trans­
porter

Les Lacordaire se divisent en 
deux branches bien distinctes, 
la jeunesse Lacourdaire et les 
adultes Le nombre de membres 
actuellement v> partage entre 
RT7 adultes et 17fi jeunes

1.» région est divisée en sept 
paroisses Ste-Victoire, Ste-Fa- 
rr.iile, St-Valere. St-Roiaire, Sta- 
Martyrs. Notre-Dame de l'As­
somption et St-Gabnel

2brummonJt/iffe coniee..

ie orepose a émission des permis ae construction u 
I hôte ce vu e, M Donatien Louz-er, nous informe qu il a 
en- s 34 perm>s ae construction durant le mois d'octobre, 
pour une va eur de $210,000. Ceci comprend cinq unites 
de oge-T’.e-**s un *am: .aux e* une consfruc'ion mu;tifami- 
! a e, en p us d un agrand ssemenf de manufae'ure, de 
rénova-'on a une s‘a*lon de service pour environ $25,000. 
Le total es? de 30 unites de logements contre seulement 11 
pour ,e moi* coTespondant an derme», a o*s que e nom­
bre ae perm s s era,* e-eve a 47 pour une va eur de que - 
que $218.750

_ O -
Un ci*oyen de ce**e v », M Arthur Luss er, du 1 23 S*- 

Fe ix es? ou nombre des 151 personnes dont e nom a e'e 
cho si Iors du tirage pr# minaire de >a tote*'e du mair» 
Draoeou, d.manche dernier, M Luss er aura donc la chan­
ce de mèr,*er e grand pr,x de $100,000 ou tout ou moms 
‘a somme de $100 si toutefo s le sort ne le favorise dos 
lusqu o a fm de c mmo'-on

- O -
Deux qu -eurs de cc'te v, e, Gérard Auger e* Ro and 

P an‘e, se sont qua ifiés pour participer a I heure des qu • 
es, dimanche prochain, a a sui*e d un concours a !a sa e 
Champ on ' de cef*e vii e

Souscriotion de la ville au club des Francs
MAIRE-SUPPLEANT DE LA CITE, eche- 

n Raymond Luneou, o preside, lundi 
s es-m-d;, o o sa e du conseil de i'hô- 

e de ville, au lancement de la campa­
gne onnue ie de souscription du club des 
Francs, en presence des dirigeants de cet 
organisme et ae aue ques personnalités

souse* o'ion 
n campagne

l echevin Luneau remet 
de <a cite au près d» ** d 
M Phil. Dion, qu' est accompagne de Me 
Laurent Jutras. ex-p-- s dent du c ub, e* 
de MM. Cha* es McKenz e et Raymond 
Melançon.

Au cours de 'a reunion qui a suivi le résultat des 
e ecf ons munie pa es a Drummondvjlie-Sud, lundi soir, au­
cun des oro’eurs n'a fait mention des journalistes dan» leur 
bref discours. Seul, le maître de cérémonie n'o pas ouülie 
ses oonnes habitudes de remarquer les journalistes qui ne 
;ui ont jamais refuse 'a publicité a loquei e la municipalité 
a droit.

- O -
La dans» annue: » du club L-ons de cet*e v e aura 

eu samedi * 16 novembre au motel A batros sous la 
P'es’dence de M Andre Bourgeois. Par exception cefe 
année, un spectacle sera présente par les musiciens du 
mate 4-Sa'Sons de Notre-Dame, grâce a la courtoisie de 
a propriétaire de i'endroit, Mlle Alice Lambert. Un buffet 

froid sera servi a minuit trente pour clôturer la soiree

Il prononcera deux causeries

Le Dr Brennan au United 
Youth Parent Alert

DRUMMONDVILLE <J P r 
— I* Dr Charles Brennan. M 
P un éminent médecin de Syd­
ney. N -E . arrivera a Drum- 
mondville par avion en fm de 
semaine, ou il doit prononcer 
deux intéressantes causeries sur 
l'éducation, dimanche le 10 no­
vembre prochain, devant les 
membres du "United Youth Pa­
rent Alert".

La première de ces causerie* 
sera présentée des !4h 10 pour 
les parent* et le public en géné­
ral Elle sera prononcée en an­
glais. mai* traduite simultané- 
men' en français pour le bénéfi- 
ce des personnes de langue 
française.

La accorde *era prononcée à 
It heures pour les jeunes seule­

ment. e* le sujet portera sur le 
problème des fréquentations e’ 
des rencontres

Les deux causeries seront sui­
vies d'une période de questions 
de l'auditoire, alors que le rév 
Frank B Stiles, directeur du 
United Parent Youth Alert, sera 
le modérateur

lie Dr Br»nnan est reconnu 
pour une autorité en matière de 
vie de famille et d'éducation se 
xuelle, principalement pour sa 
franchise, son honnêteté et *e- 
grandes connaissances dans 
l'art de traiter un suiet aussi 
brûlant Toutes les personnes 
intéressées a ces sujets sorti m- 
vi’^-s a se rendre a la salle e 
l'Eglise Unie de la Trinité di­
manche prochain

Au collège de Victoriaville

Plus de 1,300 inscriptions à 
l'extension de l'enseignement

VICTORIAVILLE RL> - 
L extension de l'enseignement 
collégial et universitaire du Col­
lege de Victoriaville rompre, 
cette année. U44 inscriptions re­
parties comme suit 

48 au niveau de la licence 
d'rnse'gnrm»nt secondaire 

115 au niveau du CA. CGA. 
RIA. ou diplôme en admmis'ra- 
tion,

856 au baccalauréat es art»
38 en mathématiques moder­

nes;
43 en sociologie ou aux cours 

de langue espagnole et anglai­
se,

244 en arts plastiques 
Comme on le constate, ce sont 

les cours du baccalauréat es 
arts qui rassemblent le plus 
grand nombre, d'étudiants, soit 
fi‘,6 On a même enregistré 142 
nouvelles inscription* cette an­
née

Au niveau de la licence d'en­
seignement secondaire ! exten­
sion de l'enseignement a adop­
té. en septembre !'I68. le nou­
veau programme de la faculté 
des lettres de l'université Laval 
Ce programme, dont les cours

Bécaud revient 
a Drummondvi'le

DRUMMONDVILLE RC,t 
la* populaire artiste du disque 
et de la chanson française Gil­
bert Bécaud sera a Drummond­
ville le 15 novembre prochain.

Ce chanteur qu'on surnomme 
souvent Monsieur 100.000 volts, 
interprétera ses ancien* succès 
en plus d'offrir des chansons 
médites que le public endossera 
sans aucun doute, car les chan­
sons signées Béraud portent le 
sceau de la qualité Le publie 
drummondvtllois pourra enten­
dre des airs aussi populaires 
que "Ix-s Croix La Grosse No­
ce, l'Orange, le Bateau blanc. 
Nathalie l'important c’est la 
Rose, Je reviens te rhenher, et 
bien d autres

Tout les amateurs de bons 
spectacle* pourront entendre 
Gilbert Bécaud vendredi soir le 
15 novembre a 9 heures au ciné­
ma Drummond

ries ricijx premieres annecs sont 
æxc* sur rétude <ir la iAn£u? 
plutôt que sur 'a littérature, fu? 
mis a l'essai pendant l'cte |068 
a Tunivcrsitc Laval, puis inau­
gure u Victoriaville en scpicm- 
br< 27 nouveaux inscrits sont 
venus s'ajouter aux anciens qui 
avaient commencé la licence 
r« lettres selon l'ancien régime 
et qui continuent les cours du 
nouveau régime

Les cours d'administration de 
CA, de CGA et RIA connaissant 
cette annee une popularité sans 
précédent De 55. le nombre des 
etudiants est passé a 115 et les 
personnes inscrites a ces cours 
reconnaissent l'utilité et la ne- 
ressité de semblables cours 
pour quelqu'un qui travaille 
dans les affaires comptabilité, 
organisation industrielle, prix 
de revient, administration en 
général En somme, l'employé 
de bureau qui. de près ou de 
loin, assume une responsabilité 
administrative, retire beaucoup 
de ces cours de préparation aux 
affaires Ces rniirs. romme on 
le sait, sont affiliés a 1 universi­
té de Sherbrooke

L'éventail des cours offerts a 
( extension de l'enseignement du 
Collège de Victoriaville ne resse 
de s'élargir L'extension a man 
gure. cette année, des cours de 
mathématiques modernes et des 
cours de langue anglaise Ix-s 
premiers se situent au niveau 
de la premiere année du bar- 
elauréat en snenees Ils rnm- 
prennenl des cours de mathé­
matiques. de physique et de chi­
mie Ces cours s'adressent a 
tout étudiant qui désire poursui­
vre des études universitaires en 
sciences Les seconds, les cours 
de langue anglaise, s'adressent 
tant mi personnel du bureau 
qu'A toute personne désireuse 
d'apprendre l'anglais parlé, d'é­
tendre ses connaissances et de 
pratiquer la conversation an 
glaise C e cours comporte une 
étude de la langue, il fait une 
large place aux exercice* de 
conversation au laboratoire de 
langue I,e cours est de trois 
ans a raison d'un soir par se­
maine et de deux heures par 
soir, la premiere année Pen­
dant la 2e et la 3e année, le 
(ours est de trois heures par 
soir

Autre* rotirs en lanrler

\ cause d« nomhrc iscs c di 
l'extensionf* mande

proteste d'inaugurer des ian- 
V'cr r»'''i. d autres cours apte» a 
repondre aux hesoics de* per­
sonnes de la région Les demar- 
rht - tir son* pas assez av ancées 
pour que ri aun es précisions 
‘oion! données tout de suite 
fies renseignements supplémen­
taires viendront en temps et 
lieu I,'extension entend ainsi 
continuer a rendre, a la popula­
tion de Yirtoriaville et des envi­
rons les serv ces dont beaucoup 
d autres reg ns souhaiteraient 
profiter

Dans une communication sub­
séquente .1 celle-ci. on fournira 
les renseignemen’s concernant 
le sort *!es cours a ! extension 
d1; < ollege de Victoriaville face 
.1 Tevet-iud-té rie l'instauration 
d un t EGEP dans cette institu­
tion

Le problème 
de la foi 
est discuté

DRI MMONDVTL1.K 'J P f * 
l<o- ' - f Vie lornière as«em-

*
or do Oia’-i.r ,tn de l'haMatinn 
Jeanne I>eher ont discuté du 
problème de la foi, en présence 
de leur -umônier M l'abbé 
Lotus fyemire Au murs des dis- 
eussionv relles-ri ont constaté 
qu il ctai1 assez arriu de définir 
verilablement ce qu'est la fn|.

Plusieurs opinions furent émi­
se* sur le sujet, et pour quel­
ques-unes, la foi, c'est l’espoir 
dans la vie éternelle, alors qu* 
pour d'autres, c'est un mode de 
vie intérieur qui oriente let» 
conduite vers la recherche du 
surnaturel

L'aumônier du cercle, qm s’é- 
tad réservé le mut de la fin, 
déclare pour sa part, qu'avoir 
la fui c'éiaii croire en l'amour 
île Dieu et que la plus grande 
preuve de cet amour, c'est son 
fris Jésus f'hrist l'n délicieux 
gunter clôtura rette rencontre

V
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Le juge Sirois rejette une plainte portée contre M Gilles Levasseur de Princeville

Les propriétaires d'autobus scolaires peuvent effectuer certains voyages 
à caractère récréatif après une autorisation de la commission scolaire

ARTHABASKA H L> - l ne 
cause, qui pourra vr.iisenibla- 
blement être cilée comme une 
cause type a l'avenir, a été en­
tendue hier au Palais de justice 
d'Arthabaska. M (lilies Levas­
seur, un garagiste de Princevil- 
le. qui possédé quelques autobus 
•colaires effectuant du trans­
port pour le compte de la com­
mission scolaire régionale des 
Bois-Francs, voyait le ministère
des Transports et Communica 
lions du Quebec l'accuser d'a­

voir transporté des personnes 
dans son véhicule, d'avoir fait 
payer ces personnes pour un 
voyage a 1 extérieur autre que 
le trajet effectué a tous les 
jours

Il y a quelques semaines, un 
autobus appartenant a M. (idles 
Levasseur conduisait à Sher­
brooke. pour une émission de té­
lévision. une cinquantaine d'en­
fants de 8 a M ans

Me Pierre .lutras, qui repré­

sentait le ministère, fit témoi­
gner une secretaire d une école 
de Princeville, Mme Georges 
Cadorettc Celle-ci explique 
qu elle avait fait le voyage avec 
son epoux, en tant que surveil­
lants du groupe Klle déclara 
egalement que l'adolescente qui 
avau organisé le voyage avait 
collecte $0 75 et $1 «0 aux parti­
cipants du voyage

Témoignant pour sa propre 
defense, et étant interrogé par 
Me Jean Moixan. M Gilles Le­

vasseur déclara qu'il avait en 
effet a la date mentionnée ef­
fectue avec un de ses autobus 
un voyage récréatif a Sherbroo­
ke

Il avait alors mentionne a la 
commission scolaire de Prince- 
ville que le tarif pour ce voyage 
était de $55 « qu'il avait été 
payé par le secrétaire de la 
commission scolaire de Prime- 
ville, M Georges Crète M U-- 
vasseur exhiba ensuite une at­
testation de la régionale de

Bois Francs l’autorisant a effec­
tuer ce voyage

Me Moisan cita alors à la 
Cour un arrête en conseil stipu­
lant que les propriétaires d'au­
tobus scolaires peuvent effec­
teur certains voyages a caractè­
re récréatif, a condition qu il y 
ait seulement des jeunes qui 
fassent le voyage, à condition 
que la commission scolaire au­
torise le voyage et àcondition 
qu'il n impose pas un prix par
tète de pansagets.

Me Moisan fit remarquer que 
son client s était plié a toutes 

►ces exigences et ajouta que mê­
me s'il n'y avait eu que dix en­
tants a voyager, le prix pour le 
voyage a Sherbrooke aurait été 
le même, $55

Pour sa part. Me Pierre Ju- 
tras souligna que les jeunes qui 
avaient fait le voyage étaient du 
primaire alors que l'autorisa­
tion avait été donnée par la 
commission scolaire régionale 
des Bois-Francs.

Le juge Yvon Sirois rejeta la 
plainte sans hésitation, en no­
tant qu il ne fallait pas trop en 
exiger de ces proprietaires 
d'autobus scolaires car dans le 
cas qui s'offrait a son jugement, 
il était facile de constater que le 
prévenu avait tenté toutes les 
demarches pour se conformer a 
la loi.

Fxtrème Importance
Me Moisan ajouta qu'il était 

d une extrême importance que 
le tribunal se prononce sur le

point car advenam le cas d'une 
tragédie du genre qui survint 
dans la banlieue montréalaise il 
y a une coup's d années, ou une 
vingtaine de jeunes avaient 
perdu la vie, si dans des voya­
ges semblables l'on concluait 
que le propriétaire d'autobui 
scolaire n a pas le droit d'effec­
tuer ce genre de voyage ,les as­
surances ne paieraient plus et 
les exploitants d'autobus scolai­
res j irraient conséquemment 
en subir de graves préjudices.

'Jrattc... Parler

Le juge Yvon Sirois a remis ou 2 décembre prochain le 
prononce de sa sentence contre le jeune Romuald Crète, 18 
ans, accuse de bris de vitres o deux endroits commerciaux 
de Victoriaville La mere de Crète a signe un cautionne 
ment (engageant a surveiller son fils et assurant qu il se 
present# a la cour le 2 décembre. Le juge Sirois o declare 
qu'il avait accepte 1 intervention d un officier du Bien-être 
social pour que le jeune homme devienne vraiment un 
homme et ne continue pas a vivre en marge de la société.

- O -
L'abbé Beauchesne de la paroisse St-Christophe d Ar- 

thabaska, prononcera ce soir a 20 heures a le sa e Domré­
my de Victoriaville, une conference qui portera sur !o 
compréhension des parents devant e jugement des jeunes 
Une messe suivra la conférence a 20h 30

9 9-
Le juge Yvon Sirois a rejete une plainte formulée par 

le ministère des Transports a l'effet qu un camion d 
firme Lorrain Transport, de Mont-Laurier, aura'' effe>.‘ 
du transport a la compagnie Forano de P essisville. Un 
contremaître de Boutin Transport de P csslsvi e a témoigné 
qu'à une journée spécifique i! avait vu un camion de 
Lorrain Transport chargeant et déchargeant du materiel 
chei Forano. Comme a poursuite ne fit aucune preuve que 
!• camion vu par le contremaître appartenait bel et bien a 
Lorrain Transport, le tribunal rejeta la plainte

- O -
C'est ce matin que seront entendus les paoydoyers du
C est ce matin que seront entendus les plaidoyers du 

Me Claude Aubert, dans l'affaire du jeune Girouard accuse 
de voies de fait contre une jeune fille d Arthabaska Me 
Raymond Beoudet représente a Couronne Hier, en fin 
d après-midi, la defense a présente que ques témoins pour 
clore sa preuve

- O —
Un rapport de i aviseur legal de la ville indique que 

dans la loi des cites et villes il est stipulé que la vente des 
permis de bicyclettes ne peut pas se faire pour plus d une 
period* d'un an. On avait mentionne que certaines vi les 
vendaient les licences pour deux ans. Les edi es mun c - 
poux ont decide de respecter ce reg ement de a loi des 
cites et villes

- O -
A lo suite d une recommandation du directeur des 

services qui lu même avait accepte un rapport identique 
du chef de po ce, e conseï de Vi e fit une proposition 
pour congédier un po oer, M Jean-Marie Couture

- O -
Par ailleurs, le conseil a accepte une autre proposition 

pour permuter au poste de de’ective le po icier Guy Be le- 
mare. le directeur de po ice recommandait cette nomina­
tion soulignant que l ogent Bellemore avait obtenu un bon 
pourcentage a des examens et que e poste u> revenait a 
cause de sa séniorité.

- O -
René Fournier, qui est présentement sous une libera­

tion conditionne e, a p aide ncn-coupab e a nccusation de 
voies de fait avec lesions corpore es contre o personne de 
M. Raymond Arseneau t Fournier, qui n eta t pas représen­
té par un avocat, comparaîtra de nouveau aujourd hu

- O -
lapperitif offert au diner des membres du club des 

êieveurs Holste n des Bois-Francs, a Warwick h er n- di, 
était offert par la Société d agr,cu'*ure. qu, e’a-t d'ailleurs 
représentée par son president, M Arsène Tourigny, son 
vice-président Bruno Fournier et son secretaire gérant, M 
Lucien Simoneau

- O -
A ce même diner, on décida d organiser une collecte de 

tous noirs afin de payer ie coût d une coupe de cheveu au 
propagandiste provincial, M Raymond Corriveau

_ O -
Le juge Yvon Sirois a rejete une plainte, hier après- 

midi, du fait que cette plainte navait pas ete signifiée en 
main propre a la personne accusée mais a un parent. Le 
juge Sirois ajouta que ce n était pas juste car il existait 
encore des membres d une même fam le qui ne s aimaient 
pas tous 'dans nos belies families catholiques canadien­
nes-françaises '.

- O -
le tribunal o également rejete une autre plainte por­

tée contre un individu de Princeville, qui était accuse d a- 
voir conduit un tracteur alors qu 1 n avait pas en sa posses­
sion ses permis et son enregistrement. Comment avez- 
vous pu déterminer vraiment qu il s agissait b en de ce 
type, de demander le juge au policier Arcand Ce dernier 
répondit qu il avait pns la parole du gars le juge Siro s 
conclut que cela ne le satisfaisait point

- O -

Faisant rapport devant ses confreres du club Riche­
lieu, le président de la campagne de charité. M. Jacques 
Frtgeau, a declare que Ion avait recolle $13.350 90 II 
ajouta que la campagne n était pas terminée puisqu il 
restait encore la dégustation de vins et fromages qui aura 
lieu a la règlementation de la grève de a RAQ

- O -

Le président du comité des paroisses, au cours de la 
présente campagne du Richelieu, déplora que Ion ne rece­
vait pas I appui de cures de certaines paroisses et que ce 
fait était quasi inexplicable du fait que le Richelieu conti­
nu* toujours a secourir les malheureux des paroisses envi­
ronnantes. Le responsable cita par exemple que St Paul et 
Sf-Rosaire avaient signifie que l'an prochain pl'es n au­
raient pas de responsables pour ( occuper de cette campa­
gne.

La rue St-Louis est 
source de problèmes
VICTORIAVILLE RL A

Y

L ASSOCIATION DES ELEVEURS Holste-n 
de io région des Bois-Francs tenait, hier, 
son assemb.ee annuelle au Chalet des 
Rois de Warwick. A cette occasion, M. 
P.erre Gignac de Disroé - a ete ree u a a 
présidence de , Association, pour une di­
xième annee consecutive. Sur la photo, 
de gauche a drone, M Hector Beliveau,

(Photo LeRo)
agronome, conseiller technique de l'As­
sociation des Bois-Francs, le president 
réélu M. Pierre Gignac, e propagantiste 
provincial des e'eveurs Ho stein, M. Ray­
mond Corriveau, agronome et le dyna­
mique secretaire de la section des Bois- 
Francs. M. C oude Pepin.

Assemblée générale des eleveurs Holstein

La région la mieux organisée 
au point de vue élevage

quelques reprises, des plaintes 
ont été formulées au conseil de 
ville demandant que l'on cher­
che des solutions à plusieurs 
anomalies qu'on décèle dans la 
rue St-Louis En plus de plain­
tes formulées par des résidents 
de cette rue, le citoyen J Rol­
land Pans saisissait les mem­
bres du conseil de cet état de 
choses, il y a quelques semai­
nes.

Lundi soir, le citoyen Paris 
est revenu a la charge, en di­
sant que les résidents de cette 
rue subissaient un grave préju­
dice Il incita les membres du 
conseil a se rendre sur place 
sur cette rue. afin de constater 
de visu toutes les anomalies 
qu'on y rencontre

Trois problèmes principaux 
sont en cause: la circulation, la 
poussière et le bruit

Ces trois problèmes sont rat­
tachés à l'existenced 'une en­
treprise qui occupe la moitié 
d'un côté de la rue St-Louis, soit 
le Système Comptant Liée

Concernant le problème du 
statonnement, dans un rapport 
soumis au conseil, le chef de po­
lice. M Orner Fournier, a dé­
claré qu'il avait rencontré per­

sonnellement. M Jean Dubois, 
du Système comptant, lui rap­
pelant certains points du regle­
ment municipal de stationne­
ment

De longs camions effectuent a 
la journée longue des charge­
ments et des déchargements a 
une élévateur a grains ou mou­
lées Comme la rue est fort 
étroite, les camions sont de tra­
vers dans la rue, bloquant a 
journée longue, cette artere.

M Dubois du Système Comp­
tant a répondu qu'il était cons­
cient de ce problème de station­
nement et qu'il entreprendrait 
des démarches auprès du CN 
pour obtenir la permission que 
les manoeuvres se fassent de 
l'autre côté de la bâtisse, du cô­
té de la gare.

Le conseil a déclaré lundi soir 
qu'on demanderait à M Dubois 
une copie de la lettre envoyée 
au CN et que si le CN ne bou­
geait pas. la ville pourrait inter­
céder.

Saleté et bruit
11 reste toutefois deux autres 

inconvénients majeurs qui sont 
présentement sans solution, soit 
la saleté produite par une épais­
se poussière qui s'étend sur les

propretés environnantes et un 
bruit fatiguant que produit l'élé­
vateur

Le citoyen J. Roland Paris a 
déclare qu'il était présent au 
conseil de ville il y a 20 ans 
lorsque le conseil du temps 
avait donné la permission au 
Système Comptant d ériger l'é­
lévateur. Le conseil avait alors 
mentionné qu'il ne pouvait rien 
pour empêcher cette construc­
tion du fait que la rue St i « 
n'appartenait pas a la ville

M. Paris a demandé a l'avi­
seur legal de la ville de vérifier 
si apres une occupation de plus 
de 20 ans. cette rue n'était pas 
devenue automatiquement la 
propriété de la ville

Seule solution
A quelques reprises pr ■ *

passé on a envisagé la pojiioi- 
îite d'offrir à Système Comptant 
Ltee. des facilités pour vje l’en­
treprise puisse démena r dans 
le parc industriel Le program­
me de rénovation urbaine du 
centre ville prévoit à long terme 
cette solution, A notre connais­
sance, des pourparlers de­
vraient être entrepris pour que 
ce déménagement ait lieu a 
court terme

Le conseil en a assez

VICTORIAVILLE HL.’ - 
La région des Bois-Francs est a 
l'avant-garde, la première et la 
mieux organisée du Quebec du 
point de vue elevage Cette re­
gion est la première autant pour 
l'organisation de son elevage 
que pour le nombre total de tè­
tes de bétail Ainsi, dans la seu­
le région des Bois-Francs, on y 
élève entre 25,000 a 30.000 va­
ches Holstein II se trouve en 
plus d'autres races de même 
que des bêtes croisées

C'est ce que révélait M Ray­
mond Corriveau, agronome et 
propagandiste de la section du 
Quebec pour l'Association Hols­
tein Friesian M Corriveau 
ajoutait que dans le Quebec, la 
deuxième région la |>'.us pro­
gressive pour l'élevage du bê­
ta;' était celle de St-Hyacinthe 
et dans la région qu'il couvrait, 
la deuxième mieux organisée 
était Nicolet-Yamaska

M Corriveau ajouta jwr ail­
leurs que le club des eleveurs 
Holstein <les Bois-Francs était 
de loin le mieux organisé du 
Quebec et que c'était tout sim­

plement un plais»- de venir 
constater tout le travail qu'il ef­
fectuait

Election

203 membres étaient inscrits à 
l'assemb'ee generale annuelle 
d'hier. Au début de la journée, 
le p-esiden; Pierre Gignac, 
agronome et gérant de la ferme 
du Lac Aylmer, souhaita la 
b envenue à tous M Gignac est 
egalement president de 1" \ssiv 
nation des eleveurs Ho’stem-

du Canada et ion du

On procéda à l’élection d'un 
nouvel exécutif e; M Gignac fut 
réélu a la présidence pour une 
dixiéme annee consécutive. M 
Vbert Pépin de Warwick fut « lu 
vice-president. M Hector Re::- 
veau. agronome, conseiller tech­
nique. le secrétaire réélu M 
Claude Pepin Lis directeurs 
élus furent MM René Cantin de 
Tingwick, J..-Marcel Leblanc 
d'Arthabaska. Edaard Comtois 
de Victoria ville. Arsène Touri­
gny de Victoriaville. Fernand

Fréchette d'Arthabaska. Ber­
trand Boisclair de Ste-Clotiide 
et Eddy Bourque de PlessisvflJe.

M McRae fut nomme juge de 
la prochaine exposition régiona­
le de Victoriaville qu; soit dit en 
passant est la plus importante 
du genre du Canada Son substi­
tut sera M Albert Desrosiers de 
St-Hyacinthe

S. l'on revent au propagan­
diste provincial. M Raymond 
Corriveau. disons qu i; parla de 
l’énorme succès remporté par 
l’encan Holstein d«'s Bois- 
F'rancs II traita aussi de regie 
de troupeau. Il toucha les ques­
tions de vêlage, de saillies, de 
physiologie de l'animal et des 
cvcles oestriens de l'animal

M. Hamel devra se conformer 
aux règlements ou démolir

VICTORIAVILLE RL' - 
Les membres du conseil de ville 
de Victoriaville étaient visible­
ment mécontents cette semaine 
de voir apparaître à l'ordre du 
jour de la séance du conseil, un 
rapport du directeur en bâti­
ment M Jean-Guy Tourigny. 
stipulant que M Bruno Hamel 
ne se conformait point aux rè­
glements de zonage et de cons­
truction. relativement à la cons­
truction de chambres dans le 
sous-sol de !'éd;fice situé au 249 
rue Notre-Dame est

On se souvient que par le pas­
sé. l'entêtement de ce citoyen a 
ne pas vouloir se conformer aux 
reglements de zonage et de 
construction pour l'érection de 
chambres dans un sous-sol avait

J' üfff

causé bien des problèmes au 
conseil de ville qui était venu 
sur le j>oint d'ordonner la démo­
lition des dites chambres II ap­
paraîtrait que les dimensions 
des chambres principalement 
pour la hauteur’ ne se confor­
ment pas du tout aux normes 
décrites à l'article 76

Par le passe on avait men­
tionné que le citoyen en ques­
tion était malade et qu'un ordre 
trop brusque du conseil risquait 
d'empirer l etat de sa maladie.

De l'avis du maire Poirier, ce 
différend entre le citoyen Bruno 
Hamel et la ville, pour cette 
même ques:;on. remonte a trois 
ans

A la seance de lundi soir les

mm

membres du conseil or’ donc si­
gnifie qu ; s en avaient assez et 
ils ont passe une résolution or­
donnant a M Bruno Hamel de 
démolir les chambres construi­
tes n'ayant pas les normes du 
règlement de zonage et de cons­
truction Le conseil a de plus 
déclaré qu'il entendait régler la 
question de façon définitive et

I

Des coups de feu tirés 
vers des adolescents

que s; le citoyen en se confor-
mail pas a Tordre de démoli-
tK>n. ce rait la ville elle-mérre
qui prend.’ ait !es mesures pour
que les c'hambres concernée*
soient dorrlo’rcs

Dans son rapport au conseil.
î’iftspecteur en bà’.imetu men*
tionna:t qu'en plus d'e rftc'uer
des travau x qui ne son* pas con-
formes au x règlements munie i-
paux M Hamel exeeu X PS
travaux sîîns permis de ia v il te

De la propreté S V p

Dans ui3 ordre d'idée assez
semblable . le conseil a adopté
une résoluKion ordonnani* a oer-
taines pe:■sonnes de rrK: .n tenir
en bon êuît de propreté leur lot
vacant, d‘ 'près un article du rè-
izlemert 21 > \ s.

TROTTIER-M1LLS >RL' - 
Lors d une sortie de fin do se­
maine deux adolescents de Yic- 
toriaville furent victimes d'une 
attaque armer t'ir*.’ attaque, 
acte pour le moins inusité, ad- 
\int samedi dernier vers les 
Ittli 30 entre Ste-Sophie et Trot- 
ficr-Mills

Les jeunes étaient demeures 
au camp afin d'entretenir le 
leu Leurs amis et le responsa­
ble du groupe étaient allés vers 
Ste Sopphie, aim de renouveler 
les prov isions du groujH'

l ne Volkswagen s'est alors 
presentee, puis après menace 
de revenir plus tard, sembla re­
prendre la route. Cependant, 
ses occupants descendirent de 
l’automobile et se mirent à dé­
charger leuris' fusil's', vrai­
semblablement pour effrayer 
les jeunes Deux rafales de fu­
sil, de calibre .12 ou plus certai­

nement .16. traversèrent cepen­
dant la porte, a la hauteur des 
deux garçons, qui avaient eu 
l'esprit suffisamment present 
pour se coucher face contre ter­
re "en cas" Il va sans dire que 
ces assaillants ont ensuite ju s 
la fuite dans leur automobile de 
l'année.

On estime que ces assaillants 
étaient ages d'environ 17 a 21 
ans Ils étaient au nombre de 
quatre L'un d eux jxirtait la 
barbe Leur habillement démon­
trait qu'ils étaient venus pour 
chasser L'automobile L<68 «■tait 
de couleur crème et peut sen ir 
d'indice

Toutes personnes possédant 
des renseignements pouvant ai­
der à l'enquête de quelque fa­
çon que ce soit, sont priées de 
communiquer immédiatement 
avec le bureau de la Sûreté du 
Quebec de Victoriaville.

ci

Dho'c LeRo

Reunion des membres du Centre des 
dirigeants d'entreprises

LES MEMBRES DU CENTRE des dirigeants 
d entreprises de a region des Bo'S- 
Froncs se reunissa'ent hier après-midi au 
club de cur ng dans e but de prendre 
conscience de utilité et des possibilités 
d action de leur organisme. Le président 
de la régionale M A dei Gagnon (au

premier plan' a mcite les membres a se 
serrer es coudes ou sem de Association 
afin d apporter un contre poids aux ac- 
t ons des syndicats et aux dec sions des 
gouvernements. Les membres du CDE ont 
ouss pris conna.ssance du programme 
de a reg ono e pour les prochains mois.

Ces personnes sont M ,T 
Maurice Bu'cai: (Fr* les ter­
rains sont sur la rue Buteau M 
Albert Côte, «ion; le terrain est 
sis a 56 rue Blais. M \ pb nso 
Rabiohaud. dont le terrain est 
>ilué à l'angle des rues A de­
mie et Drouin et MM Gérard. 
Bertrand Léo-Paul t Ray m -td 
Mailhot. dont le terrain se ’.-ou- 
ve a 1 angle des rues ce Coursol 
et Roy

Selon l'inspecteur en bâti-
X

lettre» d'avertissement auraient 
déjà ete envoyées à ces proprie­
taire» de terrains vacants si 
l'ordre du conseil ne donne ims 
de résultats. . on \erra alors a 
l'-er trt 'es pr.*i« mres s’inu «■«'• 
par la loi pour fa.re respecter le 
reglement.

Autres nouvelles 
à la page 4
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EDITORIAL
Les Etats-I nis vont-ils à une 
crise constitutionnelle ?

Ceux-la ne semblent point avoir 
erré qui ont prédit une lutte excessi­
vement serree en se fondant sur les 
derniers sondages de l’opinion publi­
que La marge que détenait Richard 
Nixon s'amenuisait de jour en jour du­
rant la dernière semaine Ver« la mi- 
soirèe. le vote de Wallace tombait a 
dix-huit pour cent: il s'etait longtemps 
maintenu a vingt pour cent. Son elan 
avait été puissant surtout dans les 
Etats du Sud. Humphrey, devance de 
deux pour cent au debut ne marquait 
que trente-huit pour cent comparative­
ment à quarante pour cent à Nixon. 
Puis le candidat démocrate se mit à 
gruger lentement l'avance de son ri­
va!. Et après l'avoir rejoint, on avait 
l'impression nette qu'il allait le devan­
cer.

Plus la rentrée des résultats du 
scrutin devenait massive et se préci­
sait dans les grands Etats, plus un sen­
timent d’inquiétude dominait les com­
mentateurs Les allusions devenaient 
de plus en plus frequente' a un scru­
tin sans vainqueur et le Congrès de­
vrait choisir le prochain president. S’il 
devait en être ainsi le fait que les dé­
mocrates défendaient avec succès 
leurs positions a la Chambre des Re­
présentant' et au Sénat leur apurait 
un avantage marqué

Wallace dont maints avaient dé­
daigne l'entree dans la lutte qui esti­
maient que ce serait tout simplement 
un fiasco, avait gagne une heure avant 
minuit dans trois et était assuré de 45 
mandats au Collège électoral.

Avait-il atteint son but de paraly­
ser l’effort de la nation pour se don­
ner un président"’ Allait-il forcer le 
Congrès a intervenir et a procéder au 
choix du successeur de Johnson? Pour 
la grande majorité des commentateurs 
a la TV, c'était la solution qui s'impo­
sait devant les résultats déjà acquis a 
travers tout le pays.

C’était la tendance qui se préci­
sait vers les deux dernieres heures de 
soirée Si le candidat républicain avait 
mené le bal dans les régions rurales et 
dans les milieux de la droite, son riva! 
se reprenait en recueillant de fortes 
majorités dans 'os ville- et les centres 
industriels

Plusieurs commentateurs ont ex­
prime leur etonnement de la faiblesse 
de vote noir. Jamais les noirs ne s'é­
taient inscrits en aussi grand nombre 
pour pouvoir voter et participer plus 
que jamais au choix du president. Or 
il semble acquis que grand nombre de 
Noirs se sont abstenus, se refusant à 
faire confiance au candidat du parti 
démocrate.

S; te s. ru*.:', dans les grand.' Et a* s 
n'apporte pas un changement a la si­
tuation qui existait en fin de soirée, 
les Etats-Unis feront face selon un des 
grands juristes américains - celui que 
l'on reconnaît comme le maître des 
problèmes constitutionnels - à un 
grave problème Durant tout le 
temps aux écoutés, rien n'est 
venu atténuer ce pessimiste des 
commentateurs Tou- ont ete d'accord 
a flétrir le système actuel et a dénon­
cer le fameux collège electoral qui 
peut facilement fausser e jeu norma! 
du système démocratique

Au cours du dernier .'lécîe. on a. a 
maintes reprises, demande la fin de ce 
fameux collège electoral, mais ce fut 
toujours peine perdue

S: le scrutin d'hier s'avère le fiasco 
que l'on prévoyait généralement au 
cours de la soiree et a mesure qu'un 
vainqueur semblait ne pas devoir re­
pondre a l'effort du pays, il est proba­
ble qu’il se déclenchera une formida­
ble campagne pour jeter aux orties a 
vieille défroqué électorale

Hector HEROUX

Le fédéralisme dominateur
LE PREMIER MINISTRE DU Que­

bec, M Jean-Jacques Bertrand vient 
de prouver, a la conference fédérale- 
provinciale sur ia fiscalité a Ottawa, 
qu'il entend bien marcher sur les tra­
ces de son prédécesseur. M. Daniel 
Johnson, lorsqu'il s'agit de defendre 
les intérêts vitaux du Québec.

M. Bertrand n'a pas été tendre a 
l'endroit du gouvernement centrai 
pour son attitude a la fois ‘"arrogante 
et impérialiste" que l’on ob.-erve parti­
culièrement depuis quelques mois.

Le premier ministre qualifie cette 
nouvelle forme de fédéralisme de l'é­
pithète "dominateur". Ainsi apres 
avoir véçu le fédérateur centralisateur 
qui a connu se= beaux jour- sous MM. 
King et Saint-Laurent et le fédéralis­
me coopératif de l’administration Die­
fenbaker e‘ Pearson nou= voila plon­
gé dans un fédéra'.-me dominateur 
sous le régné de M Trudeau

Le gouvernement Trudeau sem­
ble vouloir s immiscer de plus en plus 
dans une foule de secteurs provin­
ciaux et cela, directement ou indirec­
tement. M. Bertrand a mentionné le 
désir d interventions accrues du fédé­
ral dans le deveioppement régional, l'a­
ménagement urbain, les valeurs mobi­
lières. la recherche scientifique, la ra­
dio-télévision éducative et es Affaires 
Culturelles.

Ce dernier discours du budget de 
M Benson est une autre illustration 
de l'arrogance du gouvernement fédé­
ra! envers le1-' provinces l'imposition 
de la taxe dite de "progrès social” mo­
difie unilatéralement certains aspects: 
de notre structure fi1' ale dans des do­
maine qui touchent a des compéten­
ces strictement de compétence provin- 
iale. Cette taxe de “progrès social”, il 

faut bien le reconnaître, n'est en som­
me qu’une prime déguisée d as^uran- 
oe-maladie.

M Bertrand était donc parfaite­

ment ju.'tifie de demander dans son 
mémoire "que cette hausse de taxe ne 
soit pas appliquée aux citoyens du 
Quebec et ce a compter du moment 
de son imposition, soit le premier jan­
vier 1969"

\ cette demande, pourtant justi­
fiée. le premier ministre du Quebec a 
essuyé un refus catégorique puisque 
selon le premier ministre Trudeau cet­
te taxe fédérale de deux pour cent sur 
le revenu des particuliers n’est pas né­
gociable. en dépit des prétentions du 
Quebec et de .'Ontario.

Il semble maintenant acquis, que 
pour la premiere fois depuis bien 
longtemps, un premier ministre du 
Quebe rentrera d'une conférence fis­
cale sans avoir pu récupérer d'Ottawa 
des sources de revenus additionnels I! 
ne faudra pas en conclure que M. 
Bertrand a été moins habile que se.> 
prédécesseurs. MM Johnson et Lesa­
ge. Il faudra plutôt en déduire que le 
gouvernement centra! dirigé par M 
Trudeau, a nettement durci ses posi­
tions a l’endroit non seulement du 
Québe- mais de toutes les provinces.

Pour l'instant. Ottawa triomphe. 
Toutefois les provinces, le Québec et 
l’Ontario en tête, en ont soupe de ce 
paternalisme arrogant et dominateur. 
Au cours des prochains mois nous 
pourrions bien assister a un consensus 
générai des provinces, face a l’empié­
tement presque indécent du fédéral 
dans des domaines de juridiction pro­
vinciale I! ne faudrait pas que M. Tru­
deau oublie que ce sont les provinces 
qui ont donné naissance au gouverne­
ment central et non le contraire Le 
Quebec n'est piuc seul a revendiquer. 
Si la “grenouille” fédérale persiste a 
vouloir se faire trop grosse, elle pour­
rait bien connaître le même sort que 
la grenouille du fabuliste La Fontaine.

Sylvio ST AMANT
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Banque du Québec"
nn.Meur If Ministre

Notre nomination au ministè­
re des Institutions Financières, 
ne peut que réjouir ceux qui ont 
a coeur, l essor économique du 
Quebec, et c'est avec empresse­
ment que nous vous exprimons 
nos plus chaleureuses félicita­
tions

Dan» notre nre d évolution ja- 
' •name, votre nouveau p<xste se 
cvcleri bientôt d'une utilité et 

d'une importance insoupçon­
nées. parce que vous serez ap­
pelé a exercer un contrôle di­
rect et immédiat, sur le coeur 
de la nation et sur ses autres 
orsanee artériels, où circule no- 

e sang économique, l'argent

T ragico
M ie Rédacteur.

le viens de dénicher dans un 
< m de bibliothèque un conte 
qui est de nature, je crois, a 
soulever l'indignation d'une po- 
• lauon comme la nôtre Aussi 

je vous demande de publier cet 
extrait dans l'espoir qu'il sera 
suivi d'autres réactions.

Kxtrait de ia tragico-comedie 
Les Abrutis" de Odette Henrv. 
l'éta k un dimanche soir 
icable et reposant. Dans une 

!>.lisible residence un hôte et ses 
évités suivaient avec un vif m- 

êt une émission de telévisim 
exceptionnelle presentée sur a 
chaîne l'ne comédienne de 
-: jml renom récitait sous for- 
rv d'une conversation télepho- 
r' yie. un monologue où éclat lit 
un drame poignant.

Eu plus fort de ce chef-d'oeu- 
' v. alors que les téléspectateurs 
se sentaient emportes par ia 
urtuosité de l'interprète, l'émis­
sion est coupée, un bonhomme 
apparaît et dit avec un large 
sourire innocent "Comptez sur 
le 14. «.30"

Pris d'un accès de honte de­
vant ses im ites qui sont de l'ex- 
terieur. l'hôte explique mala­
droitement qu'il s'agit d'un jeu- 
concours au poste local et que 
c es' suppose ét é la un des 
nombreux moyens par lequel, ô 
paradoxe, il lente de gagner des 
auditeurs Pardonnez-leur,
poursuit-i! ils ne savent pas ce 
qu iis font Ce a quoi l'un des 
mites retorque, tentant de le 

remettre à "aise "Vous n'avez 
pas bes :n de chercher a les ex­
cuser Vous auriez pu me di e 
q ie > $J 30 représentait les 
frai' d appel de la comédienne 
ai. té.éphonc et je I aurais cru

(Irâce a votre dynamisme et 
a votre large vision, ce ministè­
re d'avenir provoquera les ré­
firmes necessaires et les déve­
loppements progressifs, qui fe­
ront atteindre à la Province, 
des sommets encore inexplorés

Incidemment, M le Ministre, 
ne croxez vous pas que la Cais­
se de Dépôts et le Placements, 
qui tombe désormais sous sotre
juridiction devrait porter son 
mm veritable et légitime, celui 
de "Banque du Québec'"’ 

l'n futur déposant a la Ban­
que du Québec

J. J. Lajoie, 
C. P «51.

Trois-Rivières.

■comédie
l'ne telle nauete ne manqua 

pas île faire sourire l'hôte Et ! 
relata alors un raisonnement 
em.s la veille sur le meme sujet 
par un plaisantin Ce dernier 
avait déclaré, après avoir vu se 
répéter le petit manege du jeu- 
concours. que les annonceurs de 
télévision criaiertt probablement 
ainsi au public à tour de rôle le 
salaire qu'ils devaient gagner 
dans cette station de télévision 
$1 10. $0 SO ou $1 07

M ie Rédacteur, ie conte se 
poursuit en disant que cette sta­
tion avait eu de tous temps l’ha­
bitude de se moquer de son au­
ditoire C'était dans sa politique 
de couper a t-jut venant les 
emissions surtout les longs mé­
trages a l'intérieur desquels nn 
prenait un malin plaisir a éta­
blir des records 134 commer­
ciaux en plus des nouvelles et 
de ia meteo

Heureusement que des choses 
auss. ridicules ne se produisent 
pas dans notre région, n'est-ce 
pas. M le Rédacteur"' Bien sur, 
U s'agit d'une station de télévi­
sion d'un pavs sous-développé, 
que je ne connais pas d'aùleurs

Vous pensez bien que si nos 
stations de télévision décidaient 
d agir de façon aussi stupide en 
n ayant aucun respect pour ie 
public, notre population, avant- 
gardiste comme elle est. aura.t 
reagi depuis longtemps en lan­
çant une guerre ouverte contre 
cette station

N'est-ce pas’

r.ille» Provencher

Centr» de* ttude»
l'nivrrsitjfrrs

champion/

';WqÙf.BEC

La Poliiique au Québec
Parc industriel du Centre du Québec

Au moment mi vous lirez ces lignes, ies résultats des elections 
municipales de la ulie do Beeancour seront connus Quelque soit le ver­
dict de ce scrutin populaire, je tiens a profiter de l'occasion pour félici­
ter les vainqueurs et ies assurer de ma plus entière collaboration pour 
trouver des solutions rationnelles et raisonnables a leurs problèmes.

Nul mieux que le present 
gouvernement nos! aussi

ment a bel et bien l'intention blissant les normes de ce parc 
de sc servir des vastes ter- industriel, soit entériné par la 

conscient de la gravité de la rains achetés par le Trust Ge- Chambre pour se mettre au 
situation dans cette ville gt- mral du Canada dans la mu- travail Déjà, les négociations

map alité de Bécancour a des en cours avec plusieurs com 
fin* industrielles. pagmes et corporations pour

Effectivement, un immense les intéresser a s établir au 
parc industriel connu sous le Coeur du Quebec. Inutile d'in­
nom de "Parc industriel du sister sur les av antages que L 
Centre du Québec", fera l'ob- population du Comte de Nico

gantesque qu'est devenue Be- 
cancour depuis que les onze 
municipalités du comté do Ni­
cole! se sont groupées

Les choses étant ce qu’elles 
sont, il faut »e tourner vers 
1 avenir el travailler a trouver 
des solutions aux problèmes 
qui nous confrontent

Comme Lavait promis M

jet d'un projet de loi au cours 
de ia présenté session En 
fait ! avis de motion du projet 
de loi est d ores et déjà paru 
dans le feuilleton de LAsscrn- 

LJaniel Johnson. quelque biee legislative 
temps avant sa mort tragique Mais le gouvernement n'a 
et troublante, ie gouverne- pas MUendu que ce bill eta-

let pourrait retirer de l'éta­
blissement de ces industries 

Souhaitons donc que ces né­
gociations aboutissent dans e 
plus bref délai pour le plus 
grand bien de tous.

dement V!V( EST.

Du rêve à la réalité

Une loi injuste pour 
les infirmiers diplômés

M le Rédacteur,

Viriez.V'kjs ! amabilité de fai­
re passer a votre rubrique d’o- 
pin ' ns libres "Son de Cloche" 
ce commentaire a propos de la 
-ituation inadmissible où se 
trouver’ le» infirmiers diplômes 
qui ont fait leur cours de mois 
ans tout à fait identique au 
cours des Infirmières licenciées.

L \>'<-«-.a!.<m des infirmières 
de a province de Québec de- 
tv de r-:amment que soit mo- 
dif: la législature québécoise
en ce qui concerne la I-oi des 
infirmière- Promulguée er 
Iftp: cette !o qui relève direc- 
•rmc'v dit f'or.se-; des Minis­
tres interdit actuellement la 
participation des hommes au 
sein de la corporation par ces 
'simples mots toute personne 
du sexe féminin possédant les 
qualités requises peut devenir 
infirmière

Plus de ï50 jeunes gens, dans 
la province, sont infirmiers di­
plômés Ces infirmiers diplômés 
devraient être depu's long­
temps jouir du même statut 
qu«> les infirmières

La province de Québec, est la 
seule au Canada, a ne pas don­
ner aux infirmiers le droit de 
pratiquer Plusieurs d’en're eux 
possèdent une maîtrise en scien­
ce infirmiers Actuellement ils

ne sont que tolérés dans les hô- 
p:'aux et même certains hôp<- 

iux a mentalité sec'aire. refu­
sent de les embaucher. Car il ne 
faut oublier aussi que dans cer­
tains milieux "Old Maid" cette 
s.tuation ridicule, fait ('affaire 
de quelques-unes La vie de tous 
les jours égale, aurait-on peur de 
la concurrence masculine’ 
Quelques except ons cependant 
un jeune homme, possédant un 
baccalauréat en science infir­
mière est directeur du nursing 
dans un hôpital p.sv cbiAmique 
de Québec

N Mit pas > dloil île se 
joindre a l'AJPQ les hommes 
ont forme un Comité des tnfir- 
nvers diplômés du Québec Le 
président M Jean Robitaille. 
envoie télégramme sur télé­
gramme au premier ministre de 
la province pour que cette situa­
tion absurde soit corrigée II ne 
faut pas oublier que beaucoup 
de ces infirmiers sont entière­
ment qualité' pour occuper des 
postes de cadres dans les hôpi­
taux et les FfciGEP Malheureu­
sement. la province de Québec 
est encore bonne premiere au 
t’anada dans ce qui a trait a 
l'absurdité et l'illogisme

Bien é vous

Germain St-Onge I D

1004. Mercier.
Trois-Rivières

Cette horrible tuerie
M ifi» ftvdïic'pur

Récemment. les journaux 
Match" n

J-rance Dimanche" ont publié 
un article concernant le massa- 
c-< des bébés-phoques au Cana­
da qui a soulevé une grande 
émotion «m Europe

Quant a moi. j'ai été particu­
lièrement indignée, si bien que 
je n'ai pu m'empêcher d'en­
voy*»- nvs protestations aux au­
torité» canadiennes

Je me permets, a ce sujet, de 
vous supplier d'user de vot/e 
autorité pour renseigner Q pu- 
biic afin que celui-ci soit édifié 
et boycotte ce genre de fourru­
re Pour ma part, j'écrs encore 
aux journaux européen* afin 
que le public puisse prendre 
«■onnaivxance de ces horreurs A 
no*re epoque soi-disant civilisée.

il est inadmissible que tics hom- 
rr’.x puissent s'adonner a re 
genre de massacre, sous le cou­
vert de commerce Si l'on ne
especte même plus Lenience 

animale, toute aussi émouvante 
que celle des hommes, c'est a 
désespérer du genre humain. 
On sait bien qu'il y a de par le 
monde d'autres m-seres, mats la 
souffrance des bébés-phoque* 
dépasse toute imagniation. de 
petits êtres sans défense, qui ne 
demandent qu a vivre 'J’e*t 
pourquoi, encore une fois, je 
vous supplie de faire votre pos­
sible pour que cesse cette no ci­
ble tuer te

VeuiUci agreer, monsieur, 
mes salutations distinguée*

Sella Arbedtean 
Rmirllc* « 

Bel ri «nie

Quand on s'appelle le cardinal Leger
par Roger Tessier, p.b.

Lorsque au début d'octobre, 
je me suis mis a la tâche de 
rédiger le périodique Fame 
Pereo a l'oeuvre", j’avais fait
demander au Cardinal Leger .lit 
court texte liminaire. Rien de 
plus normal dans chacune des 
publications de Fame Pereo . 
l'oeuvre fondée par le Cardinal 
Léger pour lutter contre la lè­
pre et la faim, ce dernier avait 
rédigé un message de ce genre.

Cette fois, le texte arriva redi­
se a la plurne sur neuf feuillets 
de papier — avion portant en 
tête de l'Ambassade du < anada. 
car le Cardinal était a Pans en 
visite chez son frere. qui se pré­
parait a rentrer au Canada Le 
texte avait sans doute ete rédi­
gé d'un seul jet. car il comimr- 
tait des ratures Cependant, 
alors que le bulletin était déjà 
sous presse, le Cardinal préci­
sait dans une autre lettre que le 
voyage prevu dans l'Est afri­
cain 'Malawi Burundi. Rwan­
da1 n aurait pas lieu avant 1969 
l'ne autre luire reçue le 1er no­
vembre signale que dans quel­
que temps, le Cardinal quittera 
Rome pour le Cameroun

l ne copie du bulletin fut en­
voyée aux quotidiens de la pro­
vince J'ai constaté que la plu­
part l'ont publie intégralement 
sans commentaires Pour sa 
part, le journal "La Pn >so'. 
sous la plume de M Jean Paul 
de Lagrave, l a publié accompa­
gne de réflexions sous un litre 
et un début accrochant l<e 
grand rêve du cardinal Loger 
.s'écroule" A son tour l'agence 

f*rcs.se Canadienne a repris 
substantiellement le texte de 

La Presse" et l a diffuse a tra­
vers le Canada avec le résultat 
que beaucoup de Canadiens |ien- 
senl a un reel échec, ce qui est 
loin de ia réalité lavs cinq cour­
tes lignes finales du texte du 
journaliste laissent pourtant en­
trevoir, enfin, une note d'espoir 
"Malgré les difficultés d adapta­
tion. la récente déclaraton du 
Cardinal laisse prévoir qu'il 
conserve l'espoir d'y parvenir"

Du travail missionnaire
D après re que je sais du sé­

jour du Cardinal Leger en Afri­
que: le mots d** voyage avec 
lui. les conversations avec des 
gêna seneux qui l'ont rencontré 
psr I* suite a Yaounde, la le< tit­
re de plusieurs lettres écrites a 
des amis de Montreal, ci<. i< ne

puis ju'affirmer que comme dit 
la chanson "le rêve passe et 
que la réalité demeure

En effet, si le Cardinal ne 
mentionne dans son court mes­
sage que ie travail récent, en 
septembre, auprès des religieu­
ses camerounaises, il ne dit pas 
qu'"apres un an de mission i! 
n’a pu ' adonner qu'a la prédi­
cation de retraites auprès des 
religieuses" D'ailleurs n'aurait- 
il fait que susciter un plus 
grand dévouement chez des cen­
taines de religieuses, par sa 
prédication qui n a rien perdu 
dr son feu il a d'ailleurs bruie 
■es vieilles notes de retraite et 
recommencé a neuf', il aurait 
vraiment rendu service au ( a- 
meroun par l'intermediaire de 
ces femmes spécialisées dans la 
direction d écoles, de dispensai­
res d'oeuvres sociale» et caté- 
chetiques

1-e lendemain de son arrivée 
a Yaounde il disait qn"dl se 
mettait a la disposition des évê­
ques du pays aussi bien pour 
célébrer une troisième me'*" le 
dimanche que pour travailler 
dans une léproserie locale”
( est un lait qu'une large partie 
de son temps a été consacrée à 
des activités pastorales tour­
nées de confirmation dans les 
missions de brousse avec ou 
sans la compagnie de "son" 
eveque Monseigneur Zoa confe­
rences a des etudiants, retrai­
tes a des religieux, et a des reli­
gieuses. aux prêtre africains, 
etc Je pense que cela fait par­
tir de l'activité de celui qui vou­
lait devenu un simple mission­
naire au milieu des plus pau­
vres dr‘ hommes du Tu» s Mon­
de’"

Interet constant
pour le» lépreux

ferles, il voulait aussi "se 
consacrer à une assistance spi­
rituelle et materielle en faveur 
des lépreux" Il est arrivé en 
Afrique sans plans précis, s'en 
remettant a "son" évêque 11 
n est pas étonnant qu'apres 
avoir séjourné de janvier a oc 
tobre au Cameroun, il n'ait pas 
encore fondé l'oeuvre de son 
choix et que d'autre part, il pre- 
lere voir avant de se fixer dé(i- 
nitlvcment en un endroit En 
Afrique comme au Canada, rien 
ne se (ait en quelques mois, a 
plus forte raison si vous êtes un 
nom au venu lies centaines de

missionnaire» en font l'expé­
rience chaque annee' D autre 
part, le Cardinal n'a pas man­
que de visiter a plusieurs repri­
ses les lépreux, ses amis Ceux 
de Bafia le connaissent depuis 
sa visite de 1963 el je ne serais 
pas étonné qu'un jour, il s'instal­
le a cel endroit ou on est tou­
jours prêt a l'accueillir [mut un 
séjour court ou prolongé

Four ma part, je pense que le 
Cardinal n'est pas quelqu'un 
dont on peut a l'avance prédire 
les orientation.' il est plutôt im­
prévisible. sachant d ailleurs 
prendre au moment opportun, le 
tournant necessaire comme nn 
I a vu faire souvent dans la d.- 
reclion de son archidioccse 11 a 
fondé Fame Pereo" avec le 
but de lutter contre la faim et 
lui-même La orienté par la suite 
vers la lutte contre la lepre, car 
des lepreux avaient faim Puis, 
il s’est aussi intéressé et a sub- 
ve.-.tionné par l'intermédiaire de 
"Fame Pereo", deux centres 
pour handicapés au Rwanda et 
au Burundi D ailleurs, j ai tou­
jours frais a la mémoire, cette 
soirée de novembre latki. lors­
qu'il disait aux administrateurs 
qu'il venait de nommer "Fame 
Pereo pour sa part aidera ceux 
qui ne peuvent s'aider eux mê­
mes", pour montrer en quoi cet­
te oeuvre, dans sa volonté se 
distinguait de relies qui concou­
rent au développement

Même de la lointaine Afrique, 
le Cardinal se tient régulière­
ment au courant des activités 
<ie son oeuvre Les contribution» 
se maintiennent généreuses et 
le' lettres qui les accompagnent 
obligent a reconnaître que c est 
a cause du Cardinal Alors que 
tout n'est pas précis pour lui 
quant a son orientation définiti­
ve l'appui officiel qu'il donne a 
1967, d'aider une trentaine de 
1967. d aider une trdtame de 
centres, où par milliers, des ie-J 
preux étaient soignés et mêmej

enfants handicapés traités Je ’ 
persiste a penser «pie. quelle 
que soit la tâche précise a la­
quelle personnellement s'adon­
nera le Cardinal, aussi long, 
temps qu'il acreptera détre la 
voix de res hommes oublies que 
sont les lepreux. les affamé», 
les handicapes, le Cardinal 
pourra être heureux de l'oeuvre 
qu il accomplit, car les aid«u de 
celte façon n’est pas un rêve 
mais une réalité qmSidienne
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Scion M. Jean-Jacques Bertrand

L’unité du pays pourrait être mise en danger par Ottawa
par I>unat VALOIS

OTTAWA (PC)—C’est en refu­
sant de qualifier la participation 
du Québec d"‘échec”, ma 
déclarant qu'Ottawa, s’il main­
tient son attitude ''dominatrice", 
pourra très bien être celui qui 
contribuera le plus a mettre en 
danger l'unité canadienne que le 
premier ministre québécois a 
quitté hier la capitale fédérale,

a Tissue d'une conférence fis­
cale de deux jours.

“Si le fédéral continue dans 
cette voie, il se fera peut-être 
le pire artisan qui ébranlera la 
structure canadienne," a dit M 
Jean - Jacques Bertrand, com­
mentant les pourparlers qui ve­
naient de prendre fin entre les 
provinces et le gouvernement 
fédéral relativement aux arran­
gements fiscaux qui devaient

être conclus entre les deux or­
dres de gouvernement pour la 
période allant d'avril 19H9 a 
avril 1972

Tenant compte des exigences 
du Québec rendues publiques 
dans la déclaration qu'il a faite 
lundi, a l'ouverture de la con­
férence. et qui consistaient no­
tamment a un réaménagement 
fiscal "plus équitable" et à la 
non-application de ia taxe de

m\
. I

LE PREMIER MINISTRE cie io province de 
Quebec, M. Jean-Jacques Bertrand a de­
clare au cours de la journée d hier, que 
• i Ottawa continuait a maintenir son 
idee dominatrice, il pourrait très bien

(Teléphoto PC
contribuer a mettre en danger l'unité ca­
nadienne. M. Bertrand n'a toutefois pas 
declare que cette conférence federaie- 
provinciale était un echec

deux pour cent dite de "progrès 
social", M Bertrand a refuse 
de qualifier le tout comme étant 
un échec total.

Assurance maladie
Concernant Tassurance-mala- 

die, c'est-à-dire la non-applica­
tion de la taxe de deux pour 
cent, annoncée le 22 octobre 
dans le budget du ministre ca­
nadien des Finances, M. Edgar 
Benson, et qui doit notamment 
servir au financement de Tas- 
surance-maladie. M Bertrand a 
precise que la réponse fédérale 
"a été non”

L'Ontario, entre autres cho­
ses, a egalement demandé au 
fédéral de lui remettre les re­
venus qu'il percevra en raison 
de cet impôt qui entrera en vi­
gueur le 1er janvier prochain

Toutefois, M. Bertrand a an­
noncé que le fédéral s'était par­
tiellement rendu aux demandes

du Québec en acceptant sa sug­
gestion de donner au comité 
permanent des questions écono­
miques et fiscales un nouveau 
mandat.

"M. Benson, a dit le premier 
ministre ( québécois, a accepté 
l'idée émise par le Québec que 
le mandat du comité soit conti­
nue et que des demain les fonc­
tionnaires se réunissent pour 
examiner les problèmes ”

M. Bertrand a aussi précisé 
que Ton s'était entendu pour 
qu'une conférence féderale-pro- 
unnale des ministres des Fi­
nances ait lieu le 19 décembre 
prochain, soit au lendemain de 
la conference constitutionnelle 
qui aura lieu a Ottawa du 16 
au 18 décembre.

Double mandat
11 a dit que cette conférence 

aurait un double mandat, soit 
etudier la situation économique

au pays et la possibilité d'un 
nouveau partage fiscal.

"J'espere, a commenté M 
Bertrand, que lors de cette ren­
contre on pourra s’entendre 
pour que les citoyens québécois 
puissent mieux profiter des ar­
gents qu'ils versent en impôt au 
fédéral.”

M Bertrand a indiqué que le 
Québec tentera lors de cette 
conférence de convaincre Otta­
wa de ne pas appliquer au Qué­
bec la taxe dite du "progrès so­
cial" ou, tout au moins, de s'en 
faire remettre les revenus qui 
seront de Tordre d'environ $108 - 
ooo.ooo. en 1969

"J'ai suggère a M Benson 
qu'on nous remette les produits 
de cette taxe perçus au Quebec 
et de façon inconditionnelle," a- 
t-il dit.

Le premier ministre québécois 
a par ailleurs révélé que le fé­
déral avait accepté qu un repré­
sentant des ministères des Fi­

nances des provinces siege sur 
le comité fédéral-prov incial de 
la santé, composé de fonction­
naires et créé au cours de la 
conférence des ministres de la 
Santé qui s'est déroulée en mê­
me temps que celle des minis­
tres des Finances, a Ottawa

Selon M Bertrand, le nouveau 
mandat que Ton a confié au co­
mité fiscal "respecte l'ensemble 
des propositions énoncées a cet­
te fin dans le mémoire du Que­
bec”.

"Mains non liées"
A un journaliste qui lui de­

mandait s'il rentrait au Québec 
"les mains vides”, M Bertrand 
a répliqué, sans reprendre tou­
tefois les mots "les mains vi­
des”: "Je reviens d'Ottawa les 
mains non liées."

!-e premier ministre québécois 
qui en était a sa premiere ex­
périence du genre depuis qu’il 
a succédé a feu Daniel Johnson,

a par ailleurs confié que la con­
férence lui avait quand mérr* 
permis d'exprimer clairement 
les vues de sa province, "d'unn 
maniéré franche, directe".

"J'ai indique clairement que 
le fédéral lorsqu'il pose des ac­
tes comme ceux de Tassuiance- 
maladie est un gouvern ment 
dominateur que nous 'le Qué­
bec et les provinces vont com­
battre”, a-t-il dit.

"J'ose croire que les provin­
ces vont devenir autres chose* 
que des succursales Je ne pen­
se pas que les province* doi­
vent être traitées ainsi.”

Dans la déclaration qu'il avait 
faite lundi devant les partici­
pants a la conférence. M Ber­
trand avait notamment soutenu 
que le gouvernement Trudeau 
mettait en danger, par son atti­
tude “a la fois arrogante et im­
périaliste", le fédéralisme cana­
dien lui-même.

Aucune compensation du nouvel impôt de deux pour cent

Benson répond par un "non'' sans équivoque 
et sans espoir à la demande des provinces

far GERARD ALARIE

OTTAWA 'PC' — Le ministre 
canadien des Finances M F J 
Benson a répondu par un "non” 
sans équivoque et sans espoir a 
la demande des provinces qui 
ont réclamé une compensation 
du nouvel impôt fédéral de 2 
pour cent dit de progrès social 
pour la période où l'assurance 
frais médicaux ne serait pas en 
vigueur dans ces provinces.

La conférence fédérale-provin- 
ciale sur la fiscalité, qui a pris 
fin mardi, doit être reprise a 
la mi-décembre, a annoncé M 
Benson au cours d'une conféren­
ce de presse

Le ministre a cependant ex­
clu toute possibilité que les pro­
vinces qui ne mettront pas l'as­
surance frais médicaux en vi­
gueur obtiennent du gouverne­
ment canadien une compensa­
tion fiscale ou financière

Annonçant que la conference 
avait décidé, a la demande des 
provinces, de reconduire le man­

dat du comité canadien du ré­
gime fiscal, établi en 1964 et 
qui a fait rapport en 1966, M 
Benson a déclaré que l'assuran­
ce frais médicaux comme sujet 
de priorité des gouvernements 
est exclu de ce mandat.

M Benson a déclaré que le 
comité du régime fiscal a pour 
mandat de faire des projections 
des revenus et dépenses, d'exa­
miner les dépenses des gouver­
nements et de formuler des re­
commandations portant sur les 
priorités qui devraient gouver­
ner l'action des gouvernements

A une question pour savoir si 
le rétablissement du mandat du 
comité ne plaçait pas des doutes 
quant au régime d'assurance 
frais médicaux considéré com­
me programme prioritaire, M 
Benson a répondu:

La décision au sujet de l'as­
surance frais medicaux est fi­
nale.”

Aux termes d'une loi fédérale 
adoptée en 1966, le régime d'as-

»

munement appelé medicare, provinces, la Saskatchewan et 50 pour cent de la moyenne n*- 
pouvait entrer en vigueur par- la Colombie - Britannique se tionale du coût des régime* 
tout au pays en juillet dernier prévalent de la loi fédérale et dans les provinces.

Dans Bagot et Notre-Dame-de-Gr àces

la conférence fédérale-provinciale aura 
une influence sur les élections partielles

Par DOSAT VALOIS

OTTAWA 1 PC i — On estimait 
généralement hier soir à Ottawa 
que la conference fédérale-pro- 
vmeiale sur la fiscalité a la­
quelle a part.cipe le nouveau 
premier ministre du Quebec. M. 
Jean-Jacques Bertrand, aurait 
une certaine influence sur les 
elections partielles qui auront

lieu dans cette province le 4 
décembre prochain.

Ces élections seront tenues 
dans les comtés de Bagot et -le 
Notre-Dame-de-Grâces. sièges 
devenus vacants par suite du 
décès du premier ministre Da­
niel Johnson, en septembre der­
nier. et du depart en avril der­
nier de l’actuel ministre cana­

dien des Postes. M Eric Kie- 
rans. qui s'est porté candidat 
au .eadership du parti Libéral 
fédéral.

L'-ssue de cette conférence 
sur la f.scalité de deux jours 

■ est soldée pa- un non san* 
equivoque du fédéral aux de­
mandes des provinces, y com­
pris celles du Québec.
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Prévue par les membres du conseil municipal

Légère augmentation du taux de la taxe foncière à Tracy
rbji

TRACV il. B ) — Le con.seil municipal de la ville 
de Tracy entrevoit une légère augmentation du taux 
de la taxe foncière pour 19ti9 C'est ce qu'a declare le 
maire, M Arthur l’ontbnand, lors de la dermere 
a>semblee du conseil

“Pour l’annee qui vient, a dit le maire, je ne vois 
pas comment une administration seneuse peut entre-

V

f

Kn 11*17 salaires avaient 
iviMMonne une dépenae de 
$275 733 71 en 00prévoit
un montant de $330 nun et en 
IMS un montant «le $350,000 

Les dépenses relatives au ser- 
v iv de la (inanee comprenant 
la remise sur le capital et les 
intérêts, augmentent d'une fa­
çon drastique d'annee en année

K.n 1%7. ce service avait coûte 
$413,751 33 Kn Itadt on prévoit 
un montant de St.W.iHin et en 
i‘tss. un montant de $4tu,out> 
l'ela représente plus de 35 pour 
cent du budget total 

Quant au service des loisirs, il 
a coûte en 19H7. la somme de 
$82 I8,t 24 et l'on prévoit des de- 
)>enses de l’ordre de $95.ono

prendre 1%9 sans songer a une augmentation de 
taxe.

L'exercice financier de 1968 connaitra une aug­
mentation de dépenses de l’ordre de $110,000 sur 
l’année 1967, ainsi repartie, soit $55,000 pour les 
salaires en raison d’ententes collectives de travail 
raisonnables; $42.000 pour le service de la finance et 
$13,000 pour le service des loisirs.

pour i%8 et un montant sembla et des revenus de $1.240,000 Kn
ble pour 1809

Ix* mare Pontbriand a souli­
gne que le coût d operation total 
s était cleve a $1 1«4,000 pour 

avec un revenu total de 
$1.175,700 03. laissant un surplus 
de $11 000 On prévoit cependant 
un déficit de $10.000 pour 1888. 
avec des dépenses de $1,250,000

prévisions sont ainsi
di'ia-tises $1,325.000. 

$1.280,000 défiât:

1988, les 
établies
11 i enu»
$65 000

Kn 1987, l'évaluation imposa­
ble de la ville de Tracy se chif­
frait a $>5.250.223 Cette évalua­
tion sera <)e $57.890 875 en !98« 
et de $60,000,000 en 1989

f Tout le monde satisfait de l'entente

JM.
-

Collaboration entre la Régionale et 
le Centre de la Main d'oeuvres,

IE MAiPE L-GASTON GAUDET a offert sa rO'.abora* on 
aux nouveaux ecbev ns du cors» de v e de Becorcoa'- 
De goitre o d-c-e e -noire l -Gosfor Goudev M-re

Dans la ville de Becancour

9bc,o Roland len-n-e 
Goude' e secce'a'-e de a munlcipo 'té. Me Andre Vi e 
neuve. Mme Roymond St-Cyr, e* M Raymond St-Cyr. e!u 
echev n au s eqe nq 2

SOKKL 'L.B ’ Depuis rie 
nombreuses années déjà le 
Centre de la Main-d'Oeuvre du 
Canada a isorel transige avec la 
Commission scolaire régionale 
Cangnan en ce qui a trait à la 
formation des adultes Mais ja­
mais la collaboration entre ers 
deux organismes n a-t-elle été 
aussi poussée et aussi complete 
C'est ce qu a declare M Mauri- 
ce Martin, gerant du bureau de

du Canada souligne l'action po­
sitive et judicieuse qu'a entre­
prise le ministère de l'Kduea- 
tion en ce qui a traif à l'éduca­
tion des adultes Ce domaine 
qu'est l'éducation des adultes 
et qui unit les forces de ces 
deux ministères est un des plus 
important item-moteur de notre 
économie. »t en consequence la 
planification conjointe qui a pré­
sentement cours entre les deux

Les contribuables semblent satisfaits 
des résultats des élections

Sorel du Centre de la Main- parties no peut qu'améliorer le 
D'oeuvre du Canada qui assis *,,rt des travailleurs de la ré- 
tait. en compagnie de MM Lu- - on rie Sorel 
rien Lavoie et P,erre (ïuilbault.

sur le marché du travail depuis 
trois ans ou s'il a un» personne 
a sa charge, d'une allocation lui 
permettant ri'ctudier en toute 
sérénité

Il est bien entendu que le Mi- 
nistt-re de la Main-D’œuvre et 
de l'Immigration ne desire pas 
s'immiscer dans un domaine 
qui est du ressort provincial. Le 
gouvernement fédéral peut 
acheter des services qui sont of­
ferts par les provinces ef en ce 
qui nous concerne, il s'agit rie

l'éducation, ce qui pourra amé-
»

canadiens qui doivent faire fa­
ce aux changements technologi­
ques très rapides

l.cs personnes intéressées k 
ce programme n'ont qu'à s'a­
dresser a leur Centre de la 
Main-D'œuvre le plus près de 
leur résidence et tut conseiller 
en main-d'œuvre s'empresser* 
de les informer des avantage*

»

ries adultes

BECA.VCOl'R 
contribuables de

A la commission 
scolaire locale

NICOLE! J R L ' - La com- 
mis*;-:-r. scolaire locale a retenu 
lé* services de Rolland Lemire 
L‘ée pour l'enlèvement de la
netge

Le travail se-a effectué à ’. a,- 
de d'un gros tracteur" au pr.' 
de $11 “heure et à "aid- - 

souffleur au prix de S£ ’.'heu­
re.

La firme Rolland Lerr. e Uee 
avait offert ses services à la
commission scolaire iocale par 
lettre

Cest le conseiller Lione’ Du- 
STjay qui a proposé de retenir 
les services de cette entreprise, 
a ' unanimité des autres mem­
bres de la commis! n scolaT»

Patinage

caneour sont satisfaits des ré­
sultats des élections municipa­
les de dimanche 

Les commentares étaient fa­
vorables dans les divers sec­
teurs de la ville, h.er 

'! semble que les contribua­
bles ont obtenu ce qu'üs dési­
raient: ie même maire, mais de 
nouveaux écbevkis.

En analysant bien le résultat 
du scrutin, il apparaît cepen­
dant que les anciens échevins 
avaient encore un certain appui. 
P ar exempie, M Pierre Bioo- 
c.n, qui a obtenu 799 votes, per­
dant pa- une infériorité de !94 
voix M J B Leblanc a aussi 
eu un bon appu.. au siege no 2. 
car le vainqueur a ce siege. M 
Raymond St-Cyr. l'a emporté 
par une majorité (Je ’93 vote.-

Quant aux autres échevins 
sortants. M O Emile Carigna". 
M Philippe Bourque et M. Roch 
Duva -is ont été battus a plate
couture

Le plus franchement battu est 
ceramemert M. Philippe Bw. 
que au siege no 5 qui n’a obte­
nu que 398 votes, tndis que le

che a remporte la victoire par 
une majorité de 415 votes, ayant 
les faveurs de K*89 électeurs 
alors que seulement 674 contri­
buables iui accoudaient leurs 
votes.

Queue sera la ligne ie condui­
te du nouveau conse.i mun.vi- 
pal?

Les nouveaux élus devront te­
nir compte des facteurs de mé­
contentement des contribuables 
Ces facteurs sont le manque 
d'information sur les affaires de 
la ville, l'administration munici­
pale. le plan d'urbanisme

Ce sont les points névralgi­
ques de la ville d? Bécancoir. 
Ces' sur ces points que les con- 
tr:bu.ib.es ont critique «bran! la 
campagne électorale C'est pro­
bablement ce qu a causé la dé- 
fa.te des anciens échevins

M Hardy
Le candidat défait a la mai­

rie. M Rémi Hardy, de Gentii- 
ly, a connu une défaite honora­
ble

En effet. M Hardy a obtenu 
les suffrages le 723 éiecteu. s.

Quant à ceux qui n'ont nas vo- 
te. même s'ils en avaient le 
droit, i! se peut qu’ils seront les 
premiers a critiquer lorsqu’il y 
aura des problèmes

Assemblée generale

a ia conférence de presse don­
ner par la direction de l'éduca­
tion permanente

En effet, a ajouté M Martin. 
!e dialogue qui devait exister 
entre les divers ministères, tant 
federal que provincial, était une 
chose plutôt théorique alors que 
la politique s'avérait la pierre 
d achoppement a la realisation 
de buts qui étaient communs

Maintenant c es: avec plaisir 
que le Centre de Main-D'œuvre

Un guichet-piéton à ia 
Caisse St-Joseph-Tracy

La commission s-
vainqueur. M Leon Bouvet, en
obtenait 913. remportant la v

a décide de verse' *- r 5 -Tl/TX toire par une forte majorité de
«le $:oc- au Centre ■f Loisir» df 513 vote»
Nicole'

M Roc fl Duval a eu une dé-
E s'agK d j» pt mier \er^e* fo.te un peu moins humiliante.

ment, car U corn- ission scolai­
re désire que tous les enfants 
particip»m aux r._nique> de pa­
tinage et ce. à tous les jour', de
4 heures à 6 heures

Le c isf'!Lier Suzanne Rous­
seau i proposé de verser ce 
mootar: de $100 au Centre d» 
Loisirs et sa proposition a été 
adoptée a l'unarim.'''

perdant par une infériorité de 
297 votes, son adversaire M. Ed­
gar Eue, recevant la faveur de 

ê •’
tenar tes suffrages de 738 au­
tres électeurs

M O. Emile Carignan. du siege 
no 3, sait ju: aussi ce que c'e^t 
que d'étre battu a plate coutu­
re Son adversaire. M Guv p:-

i. fau’ dire que V Hardy est 
un nouveau venu dans l’arene 
de la politique municipale 

Enfin, on peut affirmer que !a 
lutte a été propre et honnête. 
Les adversaires vainqueurs des 
echevms sortants se sont atta­
qués a l'administration munici- 
paie. mais jamais un seul d'en­
tre eux ne s'en est pris aux 
hommes eux-mêmes

Quant aux contribuab es. ils 
tmt fait leur devoir puisqu’ils 
ont voté en g-and nombre soit 
1836 votants sur un total de 
2500

TRACY LB — -I l'.ien M*n- 
dev e et M Ifenr: De>a 111ers 
et le D J ,in Marcoux ont ete 
réeiu- membres du conseil d'ad­
ministration de ia Caisse Popu- 
.air» de Samt-Joseph-Tracy. a 
occasion de a 24e assemblée 

generale annuelle de cet orga­
nisme

Or. ■ egaiement été réélus M 
Alfred Parley a la commission 
de crédit et M Albert Godbout 

surveillance.
qui s'est dérou- 

1 de l'egl.se Saint- 
presidée par M. 

J. p-esident de la 
ure de Saint-Jo- 
e curé de Samt- 

h. M l'abbe Joseph Mar- 
pris la parole a cette occa- 
aiors que le secrétaire-tré- 

. M Henri Désaiüiers. a 
ntë le rapport de 1 année 
l.e de Tracy était repre-

!•

Emi

?h-T

sentee par les échevns \kien 
Theroux, V.ncent Farley et \n-

Vfvaint-Jose:'n-!e-9.,: e: par 
chevin Lucien Peilefuer

Soulignons que cest marii 
dernier que s est fait l’ouverture 
du guichet-p.eton a la Catso' 
Populaire de Saint-Joe,eph-T'‘a- 
cy. Il s'agit d'un comptoir à l’é­
preuve du vol, installé a l'exté­
rieur de la caisse où les gens 
peuvent facilement procéder 
aux operations bancaire» régu­
lières.

Pour plus de discretion, le 
cl.ent communique par telepho­
ne avec la caiss.cre qui se trou­
ve a l'imécieur de guichet-p e­
ton Le transfert de» documents 
et d'argent se fait a i'axie d'un 
tiroir-basculant

C'est le premier guichet-pie- 
ton a être instaib dans la re­
gion 'Je Sorel.

Furmalion professionnelle

Depuis sept ans que le minis­
tère de la Main-D'œuvre et de 
1 Immigration a mis de l'avant 
cette politique qut consiste à re­
lever le niveau d'instruc’ion et 
de compétence des travailleurs 
du Canada, nous avons vu défi­
ler deux ou trois formules qui 
enfin, ont été revues et corri­
gées afin d'en arriver au pro- 
g-ainme presque parfait que 
nous possédons aujourd'hui

Ce programme qui a pour 
but ultime la meilleure partici­
pation possible du travailleur a 
! ensemble de l'économie, per­
met a tout travailleur lanadien 
de se prévaloir de cours de pré­
emploi et de métiers afin de lui 
permettre d'accéder a un poste 
qui utilisera ses intérêts, capa­
cités et sa personnalité à un 
rendement maximum

La Jeunesse Lacordaire 
seconde les adultes

PLESSÎSVILLE 'G A B > - 
La section Jeunesse Lacordaire 
de Plessisville seconde le tra­
vail du groupe des adultes pour
plusieurs activités In distribu­
tion des cartes de membres a 
domicile, a fourni aux jeunes de 
prentke personnellement con­
tact avec une partie de la popu­
lation

l/C travail de la Jeunesse La- 
cordaire est dirige p.i- M Bê­

la sobriété, la secuon Jeunesse 
Lacordaire de Piesaisviile a un 
programme spécial Sous la res­
ponsabilité de M B»noi* Pain- 
chaud. !f groupe - ■cciipo i de 
ia distribution des insignes-sou- 
venirs l ne soiree dite “confé­
rence-forum" es! aussi en orga­
nisation et elle aura probable­
ment lieu le mercredi de !a Se­
maine nationale de ia sobriété

\f.n de psPié' à rii 
té» financières a la si 
bandon d'un travail 
pourra se prévaloir.

- dittieul- 
te de l'a- 

l'adulte
. 1 a é'é

noit Pa inchaud La collabora- Knf»n îa
non donne-e par le groupe des prendra pa ■t manilesstatio»
jeunes e.»'. vivement appréciée de obture r
par le president ries Lacordai- \e sarnedi r
rp 'rie Plessisville, M Camille oommunair atre. < nce par

hire et >e» ,ild« » de la riirec- l'aumônier diocésain, soirée re-
tion créative » •

Semaine de la sobriété pour cetJe
daire. ic î

.*etivité des Lacor- 
6 novembre à Pie»-

P< >ur la Semaine nationale :e sisville

Renseignements sur les soins hosp italiers

Gratuité ou non des soins en salie 
d'urgence et au service externe

SOREL L K — Beaucoup de 
gens .gnorent le» reglement» du 
ministère provincial de La San­
té. en ce qui concerne la gratui­
te ou la non-gratuite des soins 
fœirnis en sa . d urgence et au 
service externe d'un hôpital

\fin d eclarer ;a population a 
cet effet, le conseil d'adminis­
tration de l'Hôtel-Dieu de Sœel 
explique, dans un communique, 
le genre de .soins qui sont payés 
par le service de l'Assurance- 
hospitalisation, donc gratuits 
pour !e patient, et ceux qui ne le 
sont pas

cependant que le 
Jecin, qui a prodi- 
est toujours paya- 

[XHi importe

Actes de vandalisme et vols dans 
cinq chalets de Pierreville

PIERREVILLE URL* - 
Coq chalets on' été pillés en fin 
de semajie a Pierreville 

Dans chaque maison d'eté. les 
fnaHaneurs o-' enfoncé la porte

M. Camille Lefebvre

pour ensuite saccager, 
mager e’ voler

La Sûrete provinciale estime 
qu» es dommages sont considé-

Blesse dans un accident 
à La Baie-du-Febvre

LA VISITATION f J RL - 
L'n citoyen de La Baie du Krb-
vre a été légèrement b,esse 
dans une violente collation, dans 
ur rang de La Visitation 

M. Camilie Lefebvre de La
Baie-du-Febvre, t en est tiré
avec des blessures superficielles 
même s'il fut rudement ner nié 
au moment de 1 impact. Il put 
rentrer chez lui apres avoir re­
çu les premiers soins 

Le conducteur de l'autre vo - 
ture, M Edgar Dionne, de St- 
Zéphirm n'a pas subi de blessu­
res Lui aux», fut fortement se. 
enué dans l'accident 

Une fausse manoeuvre a cau­
sé l'accident Le* deux véhicu- 
les ont subi de lourd» domma-
r*

Les agents du détachement de 
Nicolét de la Sûréte provinciale 
a«v fait les constaV •

Recomptage 
officiel 
à Bécancour

BKCANCOl’R 'J.R L 1 - Le 
rec»mptage officiel du rexudat 
des élections municipales de Bé­
cancour aura lieu, mercredi. 6 
novembre, a l'hôtel de ville 

A cette occasion le nouveau 
con»ei! de ville se réunira et fi­
xera ia date de la prochaine as­
semblée

Il se peut que les membre du 
nouveau conseil se réunissent
avant La «eance régulière, pmir 
décider quand ils tiendront leur
premiere assemblée

endom- râbles ci que les voleurs n'y 
sont pas ailes de main morte 

Le cambriolage des cinq cha­
lets ne fait que continuer la sé­
rie de vols dans les chalets de 
!a region qui commençai*. H y a 
quelques semaines, quand les 
estivants ont regagné leurs do­
miciles urbains

Comme le faisait remarquer 
hier, le caporal Jean-Marc La- 
voie, qui commande le détache­
ment de Njcolet de la Sûreté 
provinciale les cambriolages de 
ce genro son; commis chaque 
année dans notre région comme 
partout ailleurs dans la provin­
ce.

Le- 'imiers de la Sûreté pro­
vinciale d» Nicolet font enouê- 
'e Mais, lev pilleurs de chalet* 
ne se rapiurcnt pas facilement

En effet, ces individus parcou­
rent les lieux pittoresques ôù il
y * des residences d’été inhabi­
tées tempocairemen’ Ils s'intro. 
duisent dans ces chalets volent 
ce qui leur convient, commet­
tent la plupart du temps des ac­
tes de vandalisme et repartent 
par le même chemin

lé mobile du crime »*• fou- 
jour» le même !'»spoir de trou­
ver de l'argent, des objets pré. 
eieux ou des effets utiles far dé­
ment négociables 

Ces cambriolages sont parfois 
commis par de* jeunes souvent 
par des vagabonds de temps a 
autre par des hande* organi-

y-»

y

U faut note: 
compte du m* 
guo ces soins, 
ble par le pâlie 
que ces soins soient couverts ou 
non )>.ir l'A»surance-ho»pitali&d- 
tion I,ex bon'> aires de médecin 
ne sont pas défrayés par cette 
assurance

.salle d'urgcace
Sont payables par 'e service 

Assurance-hospitalisation 
les soins d'urgence dont les trai­
tements sont donnés dans les 
vingt-quatre heures qui suivent 
un accident Tout accident 
ayant cause une lésion oor|>orcl- 
le est un service assuré, donc 
paye par le gouvernement 
pourvu qu'il soit inscrit dans les 
24 heures et que le médecin 
«tonne un diagnostic prouvant 
que le malaise découle d’un ac­
cident.

Tout té «|ui est ut,lise a la 
salle d'urgence jxiur traiter un

«

oc ialxiratoire, materiel a sutu­
re nu ,i pansement, plâtre, in­
jection». etc . est gratuit pour le

»
par Assurance-hospitalisation

Cependant les honoraires d i 
molecin q. .i prodigue le* 
so.ns ne son! pas (vayés par 
T Assurance-Hospitalisation et 
restent a ia charge du patient

('Unique externe
Lorsqu'un patien: e»t conduit 

au local de ia salle d’urgence 
pour faire soigner une g:ipj>e. 
un mal d’o1 cille, un mai de 
dent, une diarrhée ou tout autre 
malaise non causé par un acci- 
«lent, i! ne s'agit pas dans ces 
cas. selon la loi d’Assurance- 
hospitalisation, d'un cas <ie sal » 
d'urgence, mais d’un cas de cli­
nique externe Le patient est 
alors tenu de payer a l'hôpital 
une charge, d'un minimum de 
$2 no pour les services du per- 
s m et du m itériel i. la sal' e 
d'urgence et p«xir les nn^dica- 
menu» Il doit aussi payer ie* 
honoraires du médecin

On considéré qu’un te! patient 
devrait tout simplement recou­
rir aux services de sort médecin 
de tamilie pour éviter les char­
ges «te l’hôpital

PJK

En grimpant dans un poteau

Homme brûlé par un 
courant de haut voltage

yp

(Photo Roland Lemire

Des gens heureux à la suite des élections
l'ECHEVIN REAL MA II HOT, du rege no 
1, du nouveau conseil de ville de Becan- 
cour, tout souriant en apprenant qu’il 
ovo * «emporte ia victoire contre »on od- 
versai'» a drooe, un contribuable *re»

t

heureux du réiultat de ce» élection», M 
loui» Philippe Dethoiet. de Becancour, 
qui sans invitation, a pris la parole pour 
exprimer sa »«ïti»foction

ST-JOACHIM 'JRD - T’n 
homme * suht de grave» brûlu­
res. samedi, vers 3h (l m , lors­
qu'il a monté dan» un poteau 
supportant «h-s fil.» a haut voit» 
ge et tenté d'y relier ries eon- 
riuits électrique» domestique» 
dans le rang 5. a St-Joaohim 

M André Berthiaume, 2'» an.» 
«le Vilie Jacques-Cartier, a ete 
gravement brûlé aux mains et 
aux pied» et s'est aussitôt etfon- 
«fré. gravement blessé 

Transporté d’urgencr a l'hôpi­
tal Ste-Croix «k- DrummondvtUe,

il r \ fut pas admis parce que 
cette institution n'est pa» équi­
per piHic -.oigner re genre de 
WpsMir« » Il fut donc tiansporté 
a .''hôpital Noti Dame de Mont­
real où il ri'ivisr dan» un état 
critique

Le jeun - homme aurait tenté 
de relier aux fil.» de haut volta­
ge. les conduit» domestiques
d'une maison (b- campagne, 
croyant s'y connaître

La Surele provinciale de Ntro- 
lel a (ait les constatation»

L
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